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EDITION

Bn, $C7 26x mois, £3.
EDITION HEBDOMADATRE.—Au Canada,

un an, $2 3 aix mois, 87.

Pour tes Etats- Unis : Edition Quotidienne uu an,

67-50 ou or; Edition Hebdomadaire, un an, $2.60

en or. Ler frais de port inclus dans les deux cas.

EF Les abonnements datent du Jer et du 75 de

Ou ue reçoil pas d’abonnement, pourchaque mois.

QUOTIDIENNE—Anu Cauada, un

moins de six mois. Les frais de poste sont à la charge

de l'abonné, Où adresse los lettres cd communications

are Burcan du Pays, rue Dollard, 72.
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de 30 ligues,

le demi-cnrré

prosM NOÉS

L'remière insertion, ; centins Par ligue

énsertion subséquente, ? ceutina par tique.

ANNONCES
——-

» chaque

Le rary

SLO pour l'année #1 S 25 pour vir moe

de 10 ligues. S 25 pour Dannie rt 57.

paur sis mais, arec le pririléyr d'un changement

meneurl, chdreres professionnelles n'exvédant paix

$ digues, Si20 pour d'anner, Si paur sis mois et 82

"FFLorde annonce Puvayée sins étre ecccompeaube

l'un ordre mentionnant 1€ nombre od insertions sera

vorrbliée pounterud sir mois.
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Compagnie d’Assurance
19 et 20 CORNHILL,

CAPITAL mmm

“ COMMERCIAL UNION,”
LONDRES.

Æ2,500,000 Sterling
 

DEPARTEMENT DU FEU.

te sucoès qui a couronné les opérations de la compagnie a été de nature à satisfaire au-delà de
toute attente les directeurs, lesquels ont décidé d'é
Ils sont en mesure d'offrirau public canadien PARF.
crit et des capitaux placés.

r le rele des © tions de la Com
TE SH Paar

ie
CURITE, garantie par uu fonds sous.

ANNONCES DIVERSES.
 

PHARMAOIR STE, CATHERINE,
{ N vlent de recevoir un assorti-
| ment général de parfums fran-
çais et anglais, articles de fantaisie et bouteilles

 

bon marché, pour des présents de Noel. Huile de
fole de morue et Phosphate de chauxde Birks
pour la consomption à ets. par chopine.
On peutavoir des médecines et des prescriptions
réparées à toute heure le dimanche oula 1 1

Ajstement Immédiat des Réclamations.—Les Directeurs etles Agents généraux occupant tous une Pre olre anche la nuit en
haute position commerciale, jugeront de toutes les questions qui seront soumises À leurdécision avec
un esprit libéral et en homme d’affaires.

DÉPARTEMENT SUR LA VIE

Quatre-vingt pour oent dex profits
nuités et les polices pour toute la vie,
profits.

mari, et cette police est à l'abri de tonte saisie.

FREDERICK COLE, Secrétatr
MOR!

qui proviennent de toutes les affaires Qui concernent les av-
seront divisés parmi les Porteurs de Polices ayant droit aux

Lamoyenne des Bonus déclarés en 1868 est de £2 25
Toutes réclamations sont payées un mois après que
En vertu d'un acte récent du Parlement, une épouse peut prendre une police sur la vie de son

0d par cent.
la mort de l’assuré a été prouvée.

€,
LAND, WATSON & Uie, Agents Généraux pour le Canada,

BUREAU :—385 et 387 HUE ST. PAUL, MONTREAL.

Surintendant :—A, TELLIER, |

22 février 1860.

Inspecteur des Agences :—T, C. LIVINGSTUN
np ? P. LS, Haut-Canoda.

an—

>LE MAGASIN D'UNE PIASTRE
VIENT D’ETRE OUVERT

NO.

venus à $1.00 chaque. On trouvera
Des plateaux pour 5 boutellles,
Tapis de tabie,
Corbeilles à carte en argent,
Abats-jour en verre.
Raquettes,
Curlosités Indienues,
Epinglettes et Pendants d’oreilles,
Chinînes,

Avec un 1nlllier d’aures articles

DE HUMBUG !

NO. 264, RUE

PAS

264, RUE NOTRE-DAME,
——00——

lei vous trouverez aux prix les plus réduits du Canada des articles utiles et de parure qui sont tous

AU

Iforloges de Trente heures,
Bijoux en Jais,
Réfrigérant pour le beurre, Susriers,
Vases et bouteilles de toilette,
Cannes pour messieus,
Sleighs d’enfants,
Oiseaux chantant,
Chatnues pourmessieurs.

qu'il serait trop long d’6numérer.

VENEZ VOIR FOUS-MEMES !

NOTRE-DAME,
Vis-à-vis le magasin de D. A. Harper, Cathedral Block, Montréal.

264.

s'adressant à la résidence (7 rtes à l’ouest du
asin) 602, Rue Ste. Catherine, coin de 1a Rue
“onstant,

JOHN BIRKS, Chimiste et Droguiste
388, Rue Ste. Catherine, entre les rues des Alle-

mands et Bt. Constant, Montréal, = aa—26

TIIURSTON, 131, Rue St. Laurent.

Ici nous avont le meilleur fonds de Bottes et
Soullers à bon marché que l’on puisse trouver en

m
st

lot considérable de Botteset Souliers légèrement
endommagés vefidur aux prix qui seront offerts.

MAGASIN DE CHAUSSURES
POUR ARGENT COMPTANT

D'HAMILTON,
354, RUE NOTRE-DAM EE, 37-1,
28 Venez voir mes l’antoutfles inusables.
2 nov, bm—11

eJambons et Lard fumé,
Lard, Saindoux, Saucisses,

Venaison, Lard épicé, etc.
ROBERT BICKERDECK,

No. 1, Marché St. Antoinees

i Ce——

N. CODERRE,

Marchand-Tailleur,

No. 2383, Rue St. Laurent,
Duns le magasin de JOLICŒUR et LAMY,

oû l’on trouvera des Draps, Casimirs et Tweeds
detoutes sortes et des gouts les plus nouveaux.
Il est prêt à exécuter avec ponctualité toute com-
mande que l'on vondra blen lui confier à der prix

 

AVIS DIVERS

DEMENAGEMENT.

ST. GEORGE& DRAPEAU
ONT TRANSPORTÉ LEUR

Magasin de Ferblanterie et Plomberie
—AU—

No. 08, RUE ST. LAURENT,
ENSEIGNE DE LA GROSSE CAFETIÈRE

ROUGE,

 
 

 
Tout en remerciant le public et leurs amis de

l’'encouragement qu’ils ont reçu jusqu'à ce Jour,
MM.St, G. et D. espèrent se rendre dignes de plus
en plus de leur conflnuce par la ponctualité avec
laquelle les ouvrages seront à l'avenir exécutés,

et aussi par la variété, et l'augmentation du fonds
de leur nouvenu magasin. Ms ont en main età
«es prix réduits un .assortiment complet de fer-

blanterie; ils prennent aussi les ordres au dehors
pour ln confection et réparation des couver-

tures, dailes et dalleaux.
Ayantaussi un assortiment complet de tiyaux

À l’eau et à gaz, glacières, champlures, gazellerset
baling, les ouvrages dans cette branche serontfaits
avee les meilleurs matériaux el exécutés sous le
plus court délai. Ils posent aussi les fournaises à
air chaud de toute dimension, et les certificats
qu'ils ont obtenu démontreront que leur système

est un des meilleurs connus jusqu’à présent.

2 aout. {m—220
 

Société permanente « construction
pu

District de Montréal.

AVIS.

Les Actionnaires de cette Société possédant des
Actions dans la classe H. peuventretirer ie mon-
tant de leursdites actions non empruntées, en
payant un intérêt de six par cent par an, et un
bonus d'un quart pour cent une tois payé. Ils au-
ront droit de les convertir permanentes d’icl au
lor Juin, aux conditinns réglées par les Directeurs.

Par.ordre, .
I’. A. FAUTEUX,

Secrétaire-Trésorier,
15dée,---11

AVIS.
 

AVIS PUBLIC est par le présent donné que le
soussigné, Jean-Baptiste Livernois, commerçant
de Ja Cité de Montréal, fera application à la pro-
chaîne Session du Sénat du Canada pour en obte-
oir un Billde Divorce d’avec sa femme Lucie
Casavant dit Ladébnuche, pour cause d’adultère
et, autres causes.

JEAN BAPTISTE L1VERNOIS.

Montréal, 21 octobre 1869. +m—292

AVIS.

JÆ DONNE AVIS que je ne serai respon-
sable d'ancune detto contractée en mon nom
sans un ordre signé par moi.

J. 0, MERCIER.
Montréal, 25 mara 1869. 115

 

 

= AVIS.

N. H, VOSBURGH & CIE.

“=

Unt le plaisir d'annoncer au public en général
qu'lis ont ouvert pour un certain nombre d’années,

An Côt e-des-Nelges, un hôtel qui scra appelée

BELLEVUE HOTEL,
La stricte attention qu'iis oréteront pour donner

tout le coufort possible à leurs visiteurs, leur fait
demander une part du patronage publie,

Diners et Soupers
Préparés sous le plus court avis.

Grands avantages pour xe rendre en voiture.
21 déc.1860. am--3i6,

 ——

C. C. MACDOUGALL
COMPTABLE, i

No- 102, Rue St. Franoois-
(Coin de la Ruo Notre-Dame.

xavier

CITY MILLSBAKERY.
29, RUE KING, MONTREAL.

 

qu’ils sont prêts à fournir du

PAIN
de la mellleure qualité à très-bas paix pour argent
comptant.
Les Epiclers etles Marchands en genéral seront

pourvus de la quantité qu’ils désireront soit à la
ulangerie ou livré À domicile.
am—2 A. T, AUCHTERLONIE, Gérant,

CERQUEILS Métalliques, Appareils de funé-
railloa, Pupitroc da buroaux. Attontinn. br.

tée aux jobs. 116, Grande Rue St. Jacques, Mont-
réal. 1CHD. SEALE.€ =

CHARBONS.

Coke de Newcastle,
Charbon pour forgerons,
Charbon à grille de première qualité,
‘Charbon à vapeur écossais,
‘Charbon à vapeurintercoloniui.
‘Anthracite Américain, toutes grosseurs,
Anthracite Gallois, “ +

A vendre par

J. & E, SHAW,
13, Rue Commune.

Les Lois de la Procédure Civile,
PAR

GONZALVE DOUTRE, B.C.L.,
Avocatet. Professeur de Procédure Civile à PUni-

versité Victorin.

‘TOMES ler et 2:me.

 

  
 

Le second volume de cet ouvrage cst mainte-
nant en vente. Il est spéeialement utlle anx Cu-
rés et membres du Culte, aux Avoca‘s, aux No-
taires, aux Magistrats de District, qui seront bien-
tôt nommés, aux Juges de Paix, aux Commis-
saires des petites causes, aux Coroners, aux Ar-
‘penteurs, aux Protonotaires et Greffiers de toutes
les Cours, aux Huissiers etaux hommesd'affaires,
Prix du ler vol. $2.00. Prix du 2nd $5.00.
En vente à Montréal, chez Aphonse Doutre et

Cie, Coin des Rues Notre-Dameet St, Gabriel.
A Trois-Rivières chez Dufresne et frère,
St Hyacinthe Antoine Maynard,
St, Jean M. le Shérif Desrivières,
Sorel J, G. Barthe,
Arthabasba (St. Christophe) Joseph Goodhue,
Kamouraska M, Dessaint,
Joliette Joseph Turcotte,
Ste Scholastique Leducet Valois.
26 nov. ’ 16,

Grands avantages offerts au
Public!!!…..

2 Fonds de Banquerowle a écouler.
 

 

Nous venons de fuire l’acquisition de deux fonds
considérables de magasin, ceux de MM. Hurtu-
bise et Hamilton, et de MM. Perrault et Merrill.
Ces marchandises seront vendues à des prix

extrêmemontréduits, vu que les soussignés clé
sirent les écouler au plus tôt.
Lesavantages que l’on a de se procurer des

marchandises À bon marche sont innombrables
et nese présenteront pas toujours. Chaque famille
devrait profiter de l’occasion. ;

TURGEON & HAMILTON,
8, Rue St. Joseph.

Présents des Fetes,

al
 

—AUSSI—

ser les petits enfants.
I, B¥WRIGHT.

am—:9 380 rue Notre-Dame.

Dans l’afinire de

GEORGE SHAW,
chand de Uharbon et à Commission, FAILLI

 

Les Créanciers sont requis de fller leurs réclama

notitiés de s'assembler & mon Bureau
tisse Union, Rue St, François-Xavier, d
de Montréal, MERCREDI,1
de FEVRIER
pour I'examen public du failll et pour l'arrange
ment des nfirires de la Succession en général,

T. |, BROWN,
I

Montréal, 20 Décembre 1869, re

No.

DE VISITE A Imprimerie du P&YS, 

Les propriétaires se permettent d'unnoncer

Pupitres, Boites À l’ouvrage, Boîtes de toitette,
m ons de dames, Avec un assortiment

complet de Jouets d'enfants et d'articles de gout.

Joujoux et poupées, de toutes sortes pour amu-

AOTE CONCERNANT LA FAILLITE, 1869

de ln cité de Montréal, Mar-

Je soussigné, Thomas S. Brown, de Ja cité de
Montréal, al été nominé Syndic en cette affuire.

tions devant mot sous un mois, et par le présent

DEUXI pr
1870, & Dix heures de I’Avant.mid),

HAZPZ;YOUS do commander vos CARTES -
Rue Dollard, On vient d'y recevoir rassoBero

très modérés.
18 août 1869. aa—2341

II. B. WARREN,
Mandacturier de Bulances,

A constammenten mains
Balances de fantalsie pour
comptoir et à balancierque
le poids seul d'une mouche
peutfaire baisser. Ausslun
assortimentcompletde ba-
lances avec plate-forme
pour comptoir, lesquelles

a sont toutes garanties. Fa-
brique et Saile d'échantillons, No. 218, Ruelle des |
Fortifications, pros le Carré Vietorin, Montréal,
2 novembre 186%, sun-—243

BOIS DE SERVICE.|

10,000,000 de pieds.

NY AVons en mains etoffrons au public DIX
MILLIONS DE PIEDS DE BOIS DE CONS-

TRUCTION. Le fond le plus consldérable et le
plus varié dans In ville, consistant en pin, épinct-
te, tamarack de 3 pouces; pin; épinette, tama-

rack et bois blanc de 1}, 14 et 2 pouces; do j, à et 1
pouce ; noyer noir, érable, frêne, mérisler, ete,
en madriers, planches et vollges (scanllings) de
toutes longueurs et largeurs ; 40.000 pieds de cè-;
dres ; 3,000 rames pour cageux, dalles et échelles
et une grande quantitéde bardeaux sciés et fendus
de première classe et lattes do pin.
Nous tenons constamment en mains Une gran-

de quantité de madriers, planches de pln et d'é-
pinette, embouffetés pour plancher, toits, e.c.
Les personnes qui ont besoin de bols de service

feront bien de venir nous voir et de faire un choix
dans notre grand fonds d’effets, vu que nous of-

frans les effets ci-dessus à des prix extrèmement |
bas et que l’on ne peut trouver dans la ville,

JORDAN ET BENARD.
19, rue Notre-Dame, (près l’Hotel Donegnna,) 202

rue Craig, près de In rue Bonsecours (Quarr
Viger); 55 rue Ste. Marie, (vis-à-vis les ca-
sermes de Molson): et quai Bonsecours,
nov. em—350

LAFLANME,IUNTINGTON: LAFLAMYE
42, Petite Rue St.Jaoques, Montréal.

R. LAFLAMME, C.R. LR. HUNTINGTON, C.R.
L. LAFLAMME,

22 déc. em—37

Acte concernantlaFaillite 1869
Dans l'affaire de

A. C BUCINGNANT, de Montréal, auhergiste

»t commerçant.

   
 

 

“anu,

Je, soussigné, John Whyte, de ln cité de Mont-
rénl, Syndic Officlel, ai été nommé Syndic en
cette affaire.
Les créanciers sont requis de fMler leurs réeln-

mations devant mini gous im mois,

JOHN WHYTK,
Syndic.

Montréal, 23 dé”. 1849, bs—12

Compagnie des Vapeurs de la malle
du Pacifique.

CALIFORNIE, CHINE, JAPON,
 

Grande réduction dâhs les taux pour tout le voya-
ge depuis Montréal jusqu’à San Franciseo,

 
Premiere classe, $150; Enlvepont, $375, cours

des Etats-Unis.

Ces taux comprenant les cabl-
y'a NES, mn pension, et tout ce qui

“ est nécessaire pour le confort
des passagers.

Un des ma nifiques vapeurs de la compagnie
susdite laisse New-York à midi les 5 et 21 de cha-

  

de toilette, simples ou assorties, etc., etc, à très |

cette ville. Les prix sont des plus réduits. Un:

| Montreal,

. person
nelle à ln préparation de toutes ses prescriptions.

| FAILLITES
Acte concernant Ia Faillite, 1569

DANS L’AFFAIRE DE

JULIUS J. COHN, de SG Jean, dans lu Pro-

; vince du Nouveau-Brunswiek, Puissaner

du Canada, Marchand à Commission et

Encanteur, agissant autant pour Mui-méime

| #t en son propre nom ainsi qu'en su qua

| lité d'associé ot membre Je In

i

soriete

i compusén de Jacob Frees, de la vite et

| district de Montréal, Marchand a Comniis- |

: sion et Encanteurv, avant fait affaires en

| société sous les nom et raison de J.J,

' Cohn et Cie Là Montréal ot St Jean sus- 0
| dits,
| Fauri.

 

Le Fallll m'ayant mit une cession de ses blens,
ses créanclers sont notifies de sassembler an
bureau de 8, H. & J. Moss, No, 5 Rue Révallet, à
Montréal, LUNDI, le DIX-SEPTIÈME jou
de JANVIER prochain, à ONZE heures de
l’avant-midi, afin de preudre communication de
l’état de ses affulres et de nommer un Syndic,

JOIN WHYTE,
syndle ad interim,

Mont bs—2tcal, 28 déc, 1808. 

| Acte concernant la Faillite 1869
 

 
; VANS L’AFFAIRE DIE

| ELZEAR BOUHASSA, de Laprairie PQ
|

|

Iai,

aété préparée, sujette à objection jusqu'au HUJ-
TIEME jour de JANVIER prochain, après quoi
le divitende seront payé,

 

, A. 1, STEWART,

| syndic offietel
| Montréal, 73 décembre 1569. Las"

| ACTE DE FAILLITE DE 1869.
 

DANS L'AFFAIRE DE

WILLIAM THOMAS MILLER et JAMES

W. BURY. tous deux dr ta Cité et du

District de Montréal, commerçants ét as-

sociés, faisant affaire ensemble sons les
noms et raison de Miller et Bury, comme

papeliors el conmmercants.

 

Ifatta,
 

Les Fuillis ont fult une cession de leurs biens À
moi, et les créanciers sont notifiés de s’assenibler

à la place d’aflaires el-devant oceupée par les

faillis, No, 47, rue St. François-Xavier, en la Cité
de Montréa!, LUNDI, te DIXIEME Jo ir de Jan-

vier prochain (1870) à DIX heures de l’'avant-
tnidi, pour recevoir un état de leurs affaires et

nommer un svndie,

POS BROWN,
Syndlhe ad intériat,

22 décembre 1st), hg.

 

TBOTTES «t Soulicrs de THURSTON

131, RUE ST, LAURENT.
 

de lu Princesse Alexandria, et un grend nombre
d'atres sortes sux plus has prix de la ville.

18 nov cu—z

ELIE SAVARIAT.

Entrepreneur— Charpentier— Menuisier

328 Rue Jacques Cartier,
MONTREAL.

Tout ordre exécuté avec proinptitude et sons le :

plus court délai à prix modérés,
23 16v. 1869 ne-—#8 |

i
— T 7 I

St. Lawrence Drug Hall,
COIN DES RUES ST, LAURENTet STE,

CATHERINE.

Présents de Noeletdu jour de l’An,
Parfums depuls 123 cts. jusqu’à $3 Ja bouteille.
Sirops de toutes sortes pourl’usage des familles.
Gardez une boutellle d’Ellxir pulmonaire «le

Spelling dans In maison, pour la guériscn des
toux et rhumes.
Le ciment pour tout réparer est un article utile

que chacun devrait avoir, Prix 25 centins,
D. L, Armabrosse prête son nitention

 

Uloche de nuit.
J, D, LL AMBROSSE,
Pharmacie St, Laurent.

Assistant de In Compagnie des Pharmaciens de
Londres. Assoclé de lu Société Pharmaceutique
de la Grande-Bretagne, Licencié au Collége des
Médecins et Chirurgiens, coln des rues St, Lau-
rent et Ste. Catherine Montréal.
4 Juin 1809. an—172

Poudre allemande àboulanger

Unie première et dernière feuille de dividende |

Venez el cliolsissez nos dernières modes, —sur- ;
toutles bottines à boutons, doublées en fourrnres,

ANNONCES DIVERSES
,Ç -

Bureau du Conseil Municipal any

Comte de Verehères.

de donne pur de présent AVIS PUBLIC que les

torres cl-dessous mentionnées seront vendues
| parencan publie, dans in salle d'uuilience de In
paroisse de Verchères, LUNDI, le SEPTIEME

Jour de FEVRIER prochain, à ONZE heures de

l’avant-mnidi, pour les cotisations et charges dues |
A ln munlolpallté e1-dessous mentionnée, sur les

divers lots plug las désignés, À 1nolns qu’elles ne

solent payées avec les frais, nu moins deux jonrs

avant fe Jour «1-dessus tndiqué, savelr:

Municipalité de la Paraisse de Nee. Julie.
LU ne terre appartenant à A, MetFariane, bone

résidant, de dunze arpents et deux tiers eu

“tpertiele, située at rang de la dite parolsse

de Salute Julle, boarnée à nn bout par Joseph
Hébert, à l'autre bout parle chemin de la
Helne, joignant d'un côté à Louis Blain. et

| de Tautre edits an chemin de Tront du rang

de l'église,

Montant du EUR

lue terre apjuaterint à Joseph Messier, nou

vésidunt, située au rang de l’église de ta pa-
valsse de Ste, Julle, de douze arpents et de-
tien supeurficie, borné à Un bout par le che-

in de la Reine, À l’autre bout par les terres

de Belcéll, joignant un côté à Jeun-Bap-
dste Decelles, et del'autrecéted Léon Milo.

Montant «a. sis

AIMÉ GEOFFREHON,
Scérétaire-Trésorier de la Muntelpalité

au Comte de Véretisres.  
|i

Otlice of the Municipal Council of,

the County of Yereheres. ;

Verehières, D'uovemibre, Iso

NHIC EU.
 

|
| 1 do hereby give PUBLIC NOTICE that the
lnnds hereinafter mentioned, will be sold by pu-

; ble avetion, in the meeting room for the Parish
* of Verchcres, on MONDAY, the SEVENTH day

of FERRUARY next, at TEN o'clock in the tore.
noon, for the #ssessments ani charges due *o the

| municipality hereinafter, mentioned, upon the

soveral lots herelnuftor deseribed, unless the sane

be patd with eosts at least {wo days halore the
vahove day.

  

Municipality of the Farish of Ste. Julie
1a dand belonging to A, MefFarlane, uon-rest-

dent, of twelve wrpeuts and two-thirds in

eatent, situate in the ehureh range or the
parish or Ste. Julie aforesaid ; boutded ut

one extremity by Joseph Hébert, ot the
other extremity by the Queen’ highway,
joining on one side Louis Blain, aud on the
other to tlie front soad of the churels range.

Amount due SEUR

lot delonginigto dose ply Messier, nos reskilent

sttunte In the range of the parlsh cbiareh of

Ste, Julie, twelve arpents and o half in exe

tent: hounded von one cul by the Queen?
highway, at the other by the Delod] lands
Joining on one side Jean-Baptiste Deceelies,

and on the other Léon Mile,
Amount due...

AIMÉ GEOFFHION,
Secveturx-Treasurer of the Muntetpud

Council of the County of Verchères.

|
i

REIT}

 

Vereléres, 2 novembre 1s19, ulpsecs

S. GOLTMAN & CI!
(42, RUEST. JACQUES.

A consti tient un Fonds bien assorti de

: BKAVERS. PWEREDS A CARRMEATY.&e
 

Ceut patrons ef nuances différents des diverses

manufactures de l'Europe.

Leur genre de Hardes Fates ext sons égati,

16 nov, cm7

A VO Ets.

AVIS est qua les présentes donné qu'à lu pros
chaine session du l’arlement du Canada, lHon.

John Young et autres demmulerant un acte pour
remettre cn vigueur ct amender an acte passé
dans In douzième année durègne de Sa Majosté,
intitulé “ Acte pour incorporer liu Compagnie du
Canal St. Laurent et Champlain,” et pour tels
pouvoirs qui seralent nécossaires pour five 3nar-
cher l’entreprise y mentionnée.

Montréal, 25 novembre 1868, Is-bips-20 de Savage.

Pourfaire le pain, les biscuits, les patis |
series, ete, beaucoup plus légers er"!

à meilleur marché que par an
run autre procédé.
 |

La haute réputation dont la poudre & boulanger
de Savage n Joul depuis un si grand nombre d’an- ;
nées, est une garantie de l’excellence de ça qua. |
llté qui n’est surpassée par aucune poudre à hou-|
langer dans le monde.

endue par tous les épiciers respectables et en
gros et. par Evans, Mercer et Cle., drogulstes en
gros, rue St. Jean Baptiste, Montréal.
Montréal, 16 Déc. 1869. cm --32,

diner chez vous ?
Non, car J'ai un bondiner, tous les jonrs, à la

FEEK’'S CHOP HOUSE,
No. 671, RUE CRAIG.

8 novembre sn que mois.
Pour des billets pour tout voyage, elc,, s'adres-

ser à ;
© Wm. M. FREER, Agent Cle, C. V, M. P.

10 rue de Hopital.
22 déc. am-37

J. R. MacPHERSON,
MARCHAND DE

QUINCAILLERIE

"| POUR LES CONSTRUCTRURS ET LES MBUBLIKRS.
Dulils d’ouvriers, Coutellerie.

LIMES, ETC, ETC.

1009, RUE ST. PINRRE,

MONTRIHAT..

 

- 7 dec. am- 2

G. SCOTT & CIE,
No. 637, Rue Cralg, -

Manufaecturiers de Patrons et Objets en Fonte
de tous genres.

1 -

pHéx£rEçors-MM. MeDougail & Davidson, michtadaptés'àcegébre d'impression.  Vones || Ami Modèles pour le Bureau des Brevets
Wine Des à Que MM.J. Redpt Bolie,G.Bott, de snite et soyez cortain d’avoir une carsmieux promptement et élégamment exécutés. o

=| 7 Ov. æfatte et à meillenr marche qu'ailleurs,

>
 A. BRODEUR,

Tailleur,
92, Rue Notre-Dame,

En face M.M, P'réfontaine et Perrault.
30 avril, an—144

A VENDRE.

Plusieurs Coffres-forts (Sa/es) de seconde main,
à l'épreuve du feu.
Conditions fatiles, S’adresser à

LL PLAMON LUN,

28 nov,—om-18 25, Rue St, Gabriel.

REMEDE DE FOWLE
POUR LA GUÉRISON DES HÉMORNOIDES
ET DES HUMEURS.—Le seul remêde certain
Fog: les Hémorroïdes de toutes sortes, la LEPRE,
e SCROFULE et toutes les maladies de la peau.
Usage interne et externe. Complêtement végé
tai. En usage danses hopitaux de l’Anclen et du
Nouveau Monde. Dans les cas de manque de
guérison, j'autorise les vendeurs à remettre l’ar-
gent et à me la charger. Aucu mangug de gué-
rison depuis dix ans. Préparé par H. D, FOWLE,
Uhimiste, Boston la bouteille. Vendu par-
tout HENRY & CIB, Agents. Venduk ST N
avasi par EVANS, MERCER et Ctt.

14 aout 1860, an-bfpa-281 

New al

DANS LINSTANCE

FA MATIRE, les KCHEVINS et les CITOYENS

Allez-vous prendre votre!

Provinesdeanele{COUT Supérieure,
MONTREAL,

“de te Cité de Montréal,
Requérant en Kxpraprtation

sur da rae St, Christophe,

Er
EDOUARD MERCIER, vommersant de Leite

de Montréal,
Droprictaire

VIS public est par le présent douné que les re-
A quéernnts ont déposé an Gretle de cette Cour,ln
somme de sept cent soixante et dix-neuf plastres
et soixante centins, prix et coinpensation de l'im-
meuble acquis par eux par vole d’expropriation
forcée, et suivantle statut 27e et 28e Victoria, cha-
pitre 6, et dont la description est comme sult sn-

: voir: * Un morceau de terre nvec partie de bâtis-
“ses Hérpçes-borné ou Nord-Ouest parlarue
«8, Christophe, au Bud-Ouest par ln rue St.
= Christophe, au Sud-Est par In propriété du
« Dr. G. 8, de Bonald, et. nu Nord-Est par le
* reste de la propriété du dit Edouard Mer-
“cler,”

, Il Mn été ordonné que par un avis à être Inséré
deux fols par semaine pendant trois semaines
consécutives dans deux paplers-nouvelles de cette
Cité de Montréal, l’un en Angluils et l’autre en
Français, toutes personnes ayant droit de former
opposition sur tels derniers fussent appelées et

; notifiées et elles sont par les présentes appelées
“et notifiées d’avoir à le faire par écrit au Greffe
dela dite Cour, duns les s1 x jours qui suivront les
trols semaines depuis la première insertion du
présent avis, pour être procédé surIcelles, sulvant

1 flog,

) HUBERT, PAPINEAU eT HONEY,
P. CS.

L BUREAU DU PROTONOTAIRE, |
4Montréat, 21 Déc, 1869, bIXptS—37

; Acte concernant la Faillite, 1864,
VENTEPAR

Ordre du Syndic.

Sera vendu pur encan public MERCREDI, le
19me Jour de Janvier courant, comme apparte-
à la succession en faillite de Edovard Dorion, a
l’Hotel St. André, No, 47, Rue Commune, ogcu-
pée par lui, tous les meubles et effets contenus
dans la dite hôtel, comprenant Couchottes, Effets
de lits, Chaises, Tables, Pocles, Tapis, Meubles de
Chambre 4 boire, etc, etc.

JOIIN WHYTE,
Syndic Officiel.

Montréal, 5 Tanvier 1870 Jet—48 

On lit dans le Francais :

Myrl'Evèque d'Orléans vient d'u
dresser de Rome a votre rédacteur en
chet la tettre suivante:

- ltome. ville Grazioli.
[IS décembre 1864,

= Monsieur lo rédacteur en chief.
“Vous aves refuse, dats Votre as

mére du 10 décembre, d'ouvrir vus
colonues a une souscription, el de
prendre part à Une adresse dout il
parait que je suis Vobjet, Tout on
rendant comuie vous justice i ecto
tioër qui: saisi les promoteurs de ees
manifestations. j'approuve et loue
hautement votre refus. Bieu n'est
plus contraire à mes sentiments el à
Ines pensées que ces moyens d'agita-
tion. Des litutie= de louanges me
paraîtraient aussi vegrettables que
sont digues de mépris ces litanies
d'injures qu'on voit ‘laque matin
dans l'Ornérers, M faut Lüsser ces fa
vous d'agir à veux qui tes out unagi-
[noes Des provocations quotidiennes
peuvent être du goût de ce journal. Il
faut lni cnabaudonner exclusivement
l'honneur et le profit

< Veuillez agréer. taonsiear le ve
davteur eu chef. tous ane bens de

voués lommages.

Feux. évêque d'Orleaus.

Mgr lEvèque d'Orléans vient éga-
lement d'adresser de Rome deux let
tres, l'une au rédacteur eu chet du
Tablet, Vuutre au rédacteuren chet du
Weelly-Fegister. Voici deny let-

tres :

co

Home, 1S decembre 1360)

A Me Rédacteis cn ch 7 du Vahihen

Monsieur,

Du ane comnnunque œ drustiont
{ Même un long article extrait de votre
numéro du 4 décembre dernier, dans
lequel vous dépassez par trop les li
miles de toute polémique honnète,

De tels procédés échappent à toute
discussion. Ho y u cependant deux
mols que ge ue quais [aisser/quisser
sans quelque réponse.
Vous parlez, Monsieur. de servilite

“de tyrannie,
Quant it mt sercetite, je ue borne à

vous dire que jusqu'ierelle à élé pen
connue, soitdu gouvernement fran.
cais, soit des ennemis de l'Eglise.
Quant à Le tyrannie. qui ne permet

pas aux autres de penses ni de parler.
elle à consisté pour moi, après une
année de patience et de silence, {on'a-
voir parlé que le dernier.

ltlorsque, étendant àtant d'autres
qu'à moi l'injure, vous dites des ratho-
liques que vousvonibattez que, + pro-
€ clamaut le droit des héritiques à
** enseiguer l'erreur. ils refusent à

> leurs frères la liberté mème de con
* fesser la vérité,” souffrez,Monsieur.
que je vous le dise : er n'est là qu'une
absurde calomnie

Bien que tout le monde suclhe les
rapports de Mgr Manning avee votre

1 {journal, je mie bite d'ajonter queje
He puis en rien le vendre tel responsa
ble de tels exvès,

Veuillez agréer.
mes salatalions.
d'Orléans.

Monsieur. tontes
SEN, Belge

Home, villa Graziot,
{8 décembre 1869,

A mivonsreur l pedacteur cn che] du
Weekly Register.
Monsienr.
Vous avez tuséré daus vabre jour

nal une correspondance qui vous
était adressée de Rome. à lu date du
28 novembre (869, et dans laquelle je
lis les lignes suivantes:

“Les personnes les nneux infor
“ mées des affaires ecclésiastiques de
“ France attribuent la malheureuse
‘detlre de Mgr. d'Orléans aux ordres
“de l'empereur Napoléon. avec le-
* quel il a eu nue longue entrevue à

: Compiègne. et qui. depuis long-
“temps, travaille à créer un corps
* d'Evègues sourais, Lu lettre avait
cdl Stee recompensée par la sacees
“* sion au siége de Lyon : mais, heu-
“ reusement, on a persnadé au cardi-
“nal de Bonald de retirer sa déniis-
* sion pour le moment

Ces personnes si ‘“ bien informees
desaffaires ecclésiastiques de France”
le sont bien mal. Monsieur,

+ Ces ordres. celle récompense, cel
archévèché.” ce marché. vous com-
prenez que ce sont là des horreurs
où il 1°Y 1 pas Un not de vrai : et si
vous viviez en france au lieu de
vivre en Angleterre. vous sanriez
qu'il n'y a mème pas là nu mot de
vraisemblable. Ceux qui vous ont
donné de telles nouvelles sont des ca-
lomnialeurs. Je suis à Rome : ils y
sont, je les défie de se nommer: je
les défie d'artiruler en ma présence.
devani deux témoins lionnêles, re
qu'ils unt osé vous écrire. Rien n'é-
gale mon mépris pour le torrent d'i-
nepties el de mensonges que répan-
dent certaines langues. Je vous
adresse toutefois cette réponse, parce
qu'il est hon qu'on sache les ma-
nœuvres organisées par certains
hommes et les moyens auxquels on
ne rougit pas de descendre.

Veuillez agréer, Monsieur, l'ex-
pression de mes senliments distin-
gués,

+ PFétix, LvBQUE D'ORLÉANS.
Mgr. Manning a envoyé la lettre

suivante à Mgr. Dupanloup:
Vial del Tritonne, 28.

25 novembre 1869.

Monsieur,

J'ai l'honneur de réclamerde Votre
Grandeur nn acte de pure justice.

| Dans votre lettre pastorale, Votre
tirandeur à énoncé vommecitation du
Post-Seriptiun de mu lettre pastorale.

“avec des guillemets. et en lettres ma-
| juseules, les paroles suivantes répé-
Lees trois ou quatre fois : ** séparé
cent ef urlépendamment de l'épiseo
i pat.’

Lit parole dependinnment”™ wo
| rouve dans nn texte avec entière
l'exactitude:
i La parole > séparement
trouve nulle part.

L'eusemble de votre phrase nesste

me we

pas dans le Post Neriptiom - vette pro

| position n'est jamais sortie de mu
{ plume.

Votre conumeutkare dentaire on

| nerement nia these,
LL s'agit exclusivement de lactée
; pontifival de juger ccrathedra dans le
sens contradictoire à la these de Mgr.
Marvel, et non pas eu général de lu
Lion perpétuelle «t indissoluble du
chef de Uleghise avec le corps épisco-
pal.

Mar. Marel soutreut que le Pontile.
parlant er cathedea. esl intatil
lible. sinou arec le conconmts au con
sultation de l'épiscopait.
“du formulé Le these conteadie

toure, et j'atfiemne que le Vontile. par
dant es cathedra, est mtaillible pars
fromi, c'est-à-dire sans le concours où
Lvonsultition de l'épiscopat

“Les paroles de Votre Grandeur.
“en dehors et séparementenuqui
ten Fides de scission où d'opposition.
et dénaturent tout faut de sens ex

; deut de ma Use
Ccenvoie aver ces Hones uneven
plaire de mulettre pastorale.
7 Mors. je vous prie. Monseigneur.
| de retirer des paroles © separéisent of
indépendamment de lépiscopæt “com

| ee citation où comme miennes, et de
domier «vel acte de justice ane pu
Llivité égale acctle qui obtenue Poy

| vee,
po Agrees Monsciguenr, les ass
runces des sentiments respectueux de
votre serviteur el frère.

+ Mesa fenot ane,
léquee de Westminster,

 

prs

 

Manseaguevr Dupandong vee onda
comme suf

Moye Marg. ves que de Westaiiuster

lonne. to déc 1809.

Mouseigneur.

Jar Trouvé à Ronte. eu © arvivan
La lettre que vous nr'avez fait Fhon
neur de nreerire, et que je cvois de
voit reniefire sous vos Veux Ci More

pondant.
Dùs la réception de cettetettre, Mon

seigneur, je ne suis empressé de re
pondre à Votre Grandeur que j'allais
we tnellre en devoir de faire les re
cherches nécessaires pour donner à
votre plainte juste satisfaction, Je les
au faites, eCerr voici le résultal-

de reconnais bien volontiers. el qe
mme hate de publier, ainsi que vous
me le demindez dans votre lettre. que
vous preter une idée d'opposition en
tre le Saint-Siège et les Evêques, uvre
idée de scission entre de Pape etrTE
piscopat, esl impossible, Non. vous
n'enscignez point mine telle doctrine :
vous l'attribuer serait vons calomnier.
de fais done sur ve poinl. aussi com-
plete quelle est possible. la déclara-
tion que vous désirez: car, jen suis
voOnvaineu, VOUS 'Mlriez. Comme moi.

que de l'horreur pour une scission
entre le Pape et le corps épiscopal, et
jé crois. comme vous, qu’nn tel mal-
veut d'arrivernas, de ne suis pas
étonne que votre esprit, votre cœur,

votre loi se soient soulevés à cetle
idée. Aussi. Monseigneur. ne vous
l'ai-je pas prétée, vétte idée: «1 de
commentaire dénaturant votre pensée.
dans mon éerit, 1 n'y en à aneun.
Traitant de l'opportunité. et point de
Finfaillibilité, je me suis borné à citer
purement et simplement vos paroles.
afin de poser la question dans les ter-
Hes mêmes où vous In posiez, dans
les termes mêmes qui sont les vôtres.
C'était loyauté et simple justice.

Mais, ma tradurtivii, dites-vons. est
inexacte, et idée d'opposition +1 de
scission est impliquée, selon vous.
dans les mots > en dehors et séparé-
mentdont je me suis servi pour ren
dre votre formule apart firme (ue sons
répêtez dans le pestseriphits jusqu'à

ving fois. ‘Les paroles ‘ou denors”
et > séparémentdites-vons. dénatn-
rent le sens de ma thèse el ta parole
* séparément" nesetronve nulle part
dans mont texte
Vous acceptez comm traduisant

Pxitctenient voire texte le ant — indé
pendamment.” et non pas les mots
“en dehors” et < séparément.”

de me dois à moi-même, Monset-
gneur, je dois 2 mon caractère. à mon
honneur de donner ici à Votre Gran-
deur quelques explications.

Je n'ai connu d'abord votre post-
scriptque par l'Pirers, à qui-vous
l'aviez envoyé. et qui s'était empressé
d'annoncer à ses lecleurs, dès fe 8
octobre. l'honneur que vous lui fai-
siez de cette communication.
Or, Monseigneur, ce n’est pas mot.

c’est l'Univers qui a traduit votre texte
par les mots que vous 1ne reprochez
‘en deliors * et * séparément.”

Voici la tra luction de l’Univers :
+ L'opinion professée par moi esl

que les jugemenls er cathedrd sont
essentiellement des jugements du
Pontife en dehors du corps épiscopal,
réuni ou dispersé. ” (Univers du 28
octobre, édition quotidienne, et du ©
novembre, édition semi-quotidienne.)

Les mots ven dehors de §Episcopal»

  



Lunpi, 10 JANVIER 1870. LE PAYS—EDITION QUOTIDIENNE. XVIIIe. Anvée. No. 50.

 
|

vous le voyez, Mouscigneur. sont ex-,
pressément daus l'Univers, Les mots”
«séparément de l'épiscopats sy \rou-
vent également el plusiepes fois

+ L'atlice de Pierre à été de confir-
“mer ses frères: Toilice de son?sne-
> cessenr est le anème, séparément

  

que vous m'avez ramené surcesques-
tions, nermuettez-moi de vous prêsen-
ter, enfinissant, deux simples et cour-
tes ohservalions relatives à denx as-

sertions. non plus de votre “* post-

scriptmn,mais de votre lettre pastora-
le elle-même. |
Dans l’une, vous niez d'une ma

! pourle pays. Fidèle aux grands principes con- 

 

* même(apart from) de la convocation Qu ne Hid
- et de Te tie de l'épiscopat nière générale et absolue quil vit
+ comme corps, que ce corps soit réuni Jamais une question préali ei or

“où dispersé.(Univers, thi portunité à poser , lorsqqu'i Hostce

Voilà nn premier passage, En voici faire on de ne pas faire une a ini in

wi autre : dogmatique. Vous dites : « Dans i

Résmmant la doctrine de votre ad- glise (le Dieu et dans la véritéde a;

vérsaire. vons Vous servez cucore du révélation. » je cite Loujours la true po i

“mot apart from, et VCnivers traduit tion du journal de M. M onillot, 27 066

encore cette expression » mot foujours opportun dedéc dre re :
séparément- Dieu à voulu faire connai ve

Des doctrines de Mur. Maret, “ilhomme. Bien plus guopportu. sn

semblerait suivre que séparément du sorte que lopportnaitt da

orps éptsenpal, tapart from the piso: tion me dail jamais être comptés |

: Sle Pontife nest pers infaillic Tien.
pal pod5 sal, “ pes mp Mais <il en cliil ainsi. Monseigneu r,
Vous dites vousanémes, Monsei- 1 faudrait done, quant à ln question :

vueux, dans br lettre 7e laquelle je ré- qui nous occmpe. dire que i ! Pglise '

ponds, que vous avez voulu formu aurait été dix-huit siècles entiers saus

ler précisément la ties contradic faire cé que selon Nous, 1 était tou

toire à celle de Mer, MareMais Jours apportion ct bien plus qu'oppor-
quelle est La contradictoire de Li pro- Paqu elle fit. LL » lEclise. |
position précités + séparément dun de vois au contraire. que 1 “es
corps épiscopal. le Pontife t'est pas dans ses vonciles. na Jamis fi
infallible, steepest eelle-ci sc sepa. que ce que les lrsoins des temps °

* rement du Corps epee quel, be one ; des dmies réelamatent. el je puis iter,

tife est infaillillé. + du Concile de Trente en partieulier,

\inst done. Monseigneur, c'est UN exemple entre Letucoug 1 autres,

votre correspondant, (est de trautue OU La question d'opportunité Fat posée,
teur choisi que vous, Pfairers, et non MICME Se i point queen lui-méme

; iurrait cle recon certain. i.

ee motru dehors 64 puy le rnot sepuor- Quand on agit ny Concile de lreu-

senti et etda, sans quil ait revu de te la fareusa (question de la résidener,

Vols aren démenti ni ln mroindré Ou puertagea d'abord cette question en
deux. qui furent ainsi postes :

lo. La résidence est-eile de droit di-

pre  

jets Mot, qui a rendu Votre pensce par

rectification,
Avonez-des Monscigie wre jul ea fe To

droit d'être étonne que. les choses vin ! … ; . ‘

faut telles, Vours vous sovez adressé 5051 les théologieus, coustillés, se
voi ponr vous plaindrecf non ques déclarent ananimement pour le droit
Lure correspondant, divin. et si te jugement des Pères con-

Et ice propos, Menscicueurqe ne firme celle opinion, coNvIENT-1L que
permets de s1gnaler à voire loyauté, le Concile La définis" et qu'il l'érige

de da quart dir qourrned qui a ceu qusqu- "I article de foi?
He On reconitissaît dunequ il cul pu

“ire Znopportup de définir ume vérité
Side mot © <eqeerement traduisant JUD avait étécertitine et révélée

votre formole pend Joes dénature Foserai enfin invoquer ici, Mouxei-

votre pousee. comme vous vous on Sueur, le simple housens et la raison
plaguez 1e vonpable, cvidemment, chrétienne. Je ue puis vroite, quant A
‘est le. journal aroquet fai emprayte MOI, l'Eglise dispensée, ditns ses acles

colle traduction. Mais les plus graves. des considérations de
Fgon fuanote la prudence et rles ménagements dela

reparer Di riénre son cere, cen Charité s . _
stone me limpaite et ose mie repro Elle ne fait, d'ailleurs, en suivant
cher une traduction qui est lu seume, CPSINSHPITAHONS SI dignes d clle.qu ami

Ut pour satisfaire sou publie, qu'ima- ler l'exemple du divin Maitre. qua à
cine tu ete um dong passage de Qt à sex apôtres: ad bien d'uttres

“choses à vous apprendre, Mais vous
“ne pouvez ques aujourd'hui les por-
“ter! tdhue haheo maulta vobis divrye

it votre codices, Tu preee be
pe nécdhistiens de quailitior

Her mène
“hosé trance!

“heranelrost ou, en effet de trot x
prided va 0 trouve point: mais il
«+ cnrde de dire que eo mod se ! S
rois Bas qau denx fois, dans sa “nan potestis portare mudi,
radrestiont, vous fais quue vous La seconde de ces assertions, ji VOIS

même. Menscieneur d'une pareille le dirai en tonte simplicité, Monsei-

Halileté, Qu oi écmnoi, qe rai puqu'ap- SHeurafilesse en moules justes snx-
précter 1h cae Pois de plus, la bonne ceplihitités fle mon respect pour une
ade ee pon nal, _ Egliseque les Papes ont SOUVENT CONI-
Mais Ini<-ons là messin les pe Bee d'éloges, et qui ne le cède aneu-

dactours de Pfaces leur tradnetion Hé aulre en dévonemient au Saint

ne qr'avait quant suis el pour en PICSU-
controler Fexacthitude. qe n'étais pro-
curé Votre texte mème, Mouséignenr:
puis p'avasappelé chez moi desangiais,
professeurs de lauvue auslais-cet leur ye Con
mettatt sons les veux vole leshe el Le gallicanisme* sans défendre tout

br traduction qeenr douneust Vfpierps, CU (EON GC contume d'appeler de ce
je leur avais demande ce qu'ils pen: MOL qui est aussi vague ct aussi]
Snient de cette rufnetion : leur avis al défini que retui d'iltramontuaiis;

unanime el siads hésilatron fut que MP UC l'on a contume de ui oppo-
à Pniters availtres bien traduit ser.— it n'est impossible d'accepter

Enfin, Monscignenr, à Moine mème, ; l'injustice et l'injure d'un tel parallè-Jai renouvelé côtlé épreuve: jai prié le: il n'est possible à personne de rap-

mu homme considerabde d'Angleterre Drécher en rien Bossuel el Gramner,
ua catholique qui à publie des écrits Ci qHelque chose qu'il y aildire sur
importants en anglais et en francais, Louis NIV, de le comparer à Henri
de vouloir Men mue traduire les cing Vu. LL
phrases de’ votre post-seriptuns où we Mais C'est assez et je n'arrête,

trouvent les mots apart from | insta. Comme vous HL en avez pre, Mon.

tanémentil nta répondu : Cola veut *eigneur, Jai publié avec plaisir l’ex-
dire séparément, Bares avoir vxa Dication que Votre Grandeur a bien

wine alleptivement ns cos passages, VOWme donner sur sa doctrine. Mais
d'a bien vouln m'écrire ceer safe Je Wait pu désavonterni retirer mes ci-
mnt epart from vimplique pus l'idée Lations- CL
de voutradichon cela impose pas. Lt maintenant le Concile est ouvert.
ms cela separe, l'épiscopat bout entier est réuni ut

Hajoutait que. d'ailleurs. Le langues tour de Pie INC Ne pensons plus qu’à
anelaise possède ur mot propre pour “HHtribuer. daus l'oubli de toute ques-

tion irvitante, chacun selou ses for-
dentiv of. 7 ves, à da grande œuvre de pacilicalion

Ce t'est pus tout, Mousigneur, et (de lumière que le Saint-Père a vou.
les idguments développés pour vons lue pour le salut des âmes el que le
daus le + post-seriptuns ne n'avaient Monde attend.
pas perutis d'entendre votre Thèse aux \enillez agréer, ele.
trement que daus le sens de — l'Infail
hibilité séparée, 7 cvstä-tire de Tin
faillibilité — en dehors et separement”
de l'épiscopat.

En effet. résmmant à votre point de L E P AY S
vue—cestiine question à laquelle je mn
demenre etringer~Jes thèses de Mer . .Vette intes WisedeMS MONTRÉAL, 10 JANVIER 1570
end. noo pas que infallible aeto
pronse que votre Seigneur à bali
ce esetguanite, d'est irdire au corps
CRSCIgHRnl. compose des premiers
pasteurs et de deur chef supreme,
itis au Pape seal. qui seal + donne
à l'Eglise Universelle” une infaillible
declaration de ln verités l'fyivers,
ibid.

lt

Lin

Vous ditez, Monseigneur: — ll est

- done certain que le gallicanisme est
© plus deongereur pour les ratholiques
“que Penglicanisme”

dire indépendamment de fudépen-

+ Fenix. Evéque d'Orléans.

 

AVIS.

Nous avons cru devoir, pour cetle
fois. remeltre la continuation du fonil-
leton, vu Timportance el l’opportu-
nite des lettres de Mgr. Dupauloup.
On Lrouvera ces documents sur notre

. remiere page.
plus bis. vous ajoutez : premiere page
Les jugements cex cntliedra ”

“sout essenteftenrent des jugements
“lu Pontifo, + en dehors du corps
“épiscopal reuar où dispersé Le NE er west pas encote la guerre
- concours du corps épiscopal peut c'esl du moins l'insurrection. Daus le
Cele OU NE Pas gre, uni J l'acte du: “amp conservatenr on cède à certaine
Pontite qui e<t parfaitet complet en force latente; on ne raisonne plus. on
lui-même 7 Livers, ibid sindigne; on méprise lu voix ‘les
Du momenteffet, que le Pape, chefs, on sort des rangs, et, sil'on ne

peut porterdes jugements infaillibles, * déserte point l'armée on veut combat.
indépondammment de (out couvours. treen partisan, Los uns dégoutés dojla
antecedent an sabséquent, formel ou - politique suivicetpresentant l'avenir
tacite des Evèques de telle sorte que ont déjà perdu la plus grande partie
“que l'union avec l'épiscopal n'es( deleur confiance, les autres flottant,
pas nécessaire sulou les propres pa- indécis où mécontents d'attendre des
roles de l'Uhicersexpliquant votre thè- faveurs longtemps promises sont tout
se, Cest bien là où je ne comprends disposés à lâcher pied et à passerà
plus les termes: le Pape définissant l'ennemi.
en dehors el séparément de lépisco-  Golte manifestation nous surprend
pat. | peu, elle devait se produire ; cest le
Ainsi done, Monseigneur, la tradue- fruit naturel d’un système hâtard,tion de l'/'nirers lui-mième. le témoi-'WPune politique sans principe. ot de

gnage d'Anglais connaissant très bien | pur expedient.
leur langue. et enfin votre proprear- Nous allons placersous les yeux de
gumentation, voilà sur quoi je nié nos lecteursles diverses phases dece
suis appuyé pour inlerpréter votre mouvement ds: révolte.
doctrine dans le sens de “ Finfaillibi- Le Courrier de St. Hyacinthe n allume
lé séparéede l'infaillibilité en de- la mèche et jeté le premier abus.
hors et séparément du corps Épusec- ju Quant autiers-parli dont on voudrait, pourpal. . . .

|

«rs motifs bien connus, nier l'existence, il
En maintenant. Monseigneur. punis 'eviste réellement, S°l

 

Ce qu'on dit et ce qu'on pense.

 

| fausse et, quelles que suient ses espérances,

dances de cnrés,
laïques catholiques acte, etc, pleuvent
dru comme grèle.

n'a pus encore donné |dispute est la cause mèmede la Iutle

signe de vie active, c'est qu'il attend pour s'or-
ganiser d'une manière eflicace.

11 existe donc, ce parti, et nous parlageons
se» vues. Nous n'entendons pas faire au gou-
vernement une opposition factice ; mais nous
réclamerons invariablement contre ses actes,
lorsque nous saurous le faire avantagensement

servaleurs, nous ne POUYONS NOUS inscrive par-
mi les amis d'une administration quin’a rela-
tivement rien fait pour développer les ressour-
ces de ta province.

A la suite de cetle exposition ve-
naient les interrogations an gouver-
nement local que nous avons publiées
dans notre numéro d'avant hier.
À cela la Minerve dit que lo minks-

tere nest apres Lout que la fleur épa-
nouie du parti conservaleur.
Répondant au Courrier, qui se cous:

titue l'organe du tiers-parti, le Franco
Canadien publie les lignes suivantes :

La position dnCoterrier est donc parfaitement

nous lui répétons quele tiers-parli, dont il est
l'organe prématuré, n'existorn jamais que dans
ses Fêves,
Au resto, notre confrère a {rl de transpor-

ter sur la scène de notre politique locale, les
anciennes distinctions qui n’ont plus leur rai-
sund'être daus l'enceinte légisiative de Qué-
bec, Deux partis y existent actuellement, par-
faitrment étranger à la politique du passé.
L'an, numériquement furt, so laisse aller & des
abus de législation de plus en plus énormes:
l'autre, faible par le nombre, mais qui u le ri-
dicule aux yeux du. Courrier de n'écouter que
la voix du devuir, defend ¢nergiquement les
libertés publiques et combat avec courage la
politique inconsidérée dont s'inspire le gou-
vernement dans l'acloinistration ide ses finan.
cs,
Ces deux parlis ont seuls leur raison d'être

eutre Mgr. Dupanloüp et M. Veuillot.
Lorsque on entame de pareilssujets
on Le peut jamais en prévoirni la fin
ni les résultats. La politique est plus
aisée, sou terrain plus ferme, C'est
pourquoi nous constaterons que le Mer
cury à décidément passé à l'opposition
avec armes et bagages, et que la Ga-
zette de Montréal, le Telegraph nese
précipitent pas dans la mêlée pourse-
courir M. Chauvean, pas plus que le
Chronicle, de Québec, et le Journal, de
M. Cauchon. 1, J

Les Lemps seraient-ils proches *

On lit dans une correspondance
adressée de la Nouvelle-Orléans au
Nouveau-Monde, le 30 décembre, à pro-
pos des cimetières de la ville :
J'ai dit que protestants et catholiques se don-
naient rendez-vous dans ces centres des habi-
tants d'autrefois de la ville; c’est qu'en effet
on enterre sans distinction de croyance. La
même tombe contient même souvent les cen-
dres de membres appartenant à différentes
églises, mème à l'église catholique. Les cime-
tières St. Louis sont, à proprement parler, ceux
de l'église catholique et en sont la propriété.
Tous ces cimetières contiennent aussi plu-

seurs voûles immenses, s'élevant quelques-unes
à une hauteur de 5 à 25 pieds, appartenant à
es sociétés et où chaque membre a sa place
préparée d'avance. i ;
Lu franc-maconnerie y a aussi ses voûtes.
Les noms de ces cimetières sont lo. Wash.

ington, 20 American Durod. 30 St. Louis, No.
1, 2 et 3. 4o Le cimetière de l'évêque, ou R.
£. Bishop Cemetery ; 5o SL. Patrice : Go Green-
wood, No. 1, 2, 3; 70 Odd Fellows Rest; 8o
Hebrem Congregation dispersed of Judah; ces
sept derniers se trouvent en dehors ce la ville
sur le chemin de la Métairie.” dans ia chambre,et l'existence d'un tiers-parti

an milieu de cette mème enceinte, serait ane

ge de notre confrère, Une absurdité.

Jriraitre, n'ont logiquement qu’une chose à
faire, c'est de joindre leurs efforts à ceux du
parti. à existiit, qui à toujours combattu
vis ados et qui n'existe que pour les combat-
tre.

Le dernier alinéa de. otre confrère
est plein de justesse ob de hoo sens.
Pourquet en effet former wi troisio-
me parti. lorsque se plaignant de la
politique actuellement suivie, il en
existe déjà un qui demandeles nèmes
réformes el a eu initiative des récla-
nitions qu'à bout de patience, on
formule aujourd'hui ?

Ler CourrierdeSt. HMyarinthe disait
encore :

Nous vtimons la plupart des hones qui
forment le cabinet de M. Chauveau: et si nous
protestons contre leur aministegtion. c'est
quelle est incompatible avez la politique con-
érvaltiice, qui à pour Diese l'avancement du

- Que nos ministres locaux prennent pour

  

 

   

impossibilite, pour ne pas dire, dans le langa-

Coux qui bläment ls abus dont nous avons
“parlé et qui désirent sinctrement les voir di--

 

 

Bulletin Americain.

Comme la politique américaine
chôrne en ce lemps de fêtes, nous al-
lons en profiter pourfaire un tableau
rapide et succinet de l'ile de Vancou-
ver qui vient de demander l'annexion
aux Iitats-Unis par l'entremise de M.
Vincent Colyer. comme nous l'avons
déjit vu.
En mai 1782, le capitaine George

Vancouver dépeignait ainsi l’ile qui
porte son nom : * La sénérité de son
climat, ses innombrables paysages
pittoresques, ci l'abondante lertilité
de son sol ne demandent qu’à être
embellis par l'industrie de l’homme,
par des villages. des cottages......pour
en faire la plus déliciense région qui
se puisse imaginer; le travail des
hommes y serait largement récom-
pensé par les produits que la nature
semble prète à répandre avec profu-
sion sous sa main.” règle de conduite les idées qui leur ont valu

la prisition qu'ils occupent, of nous serons
heureux de les supporter tidéleiment.

| A propos de ces idées conservatri-
ces dont se réclame le Courrier, Ere.
nement. de Québee, commente ainsi
celle partie da prograieme:

H nous semble cependant qu'elles prévalent
déjit complètement, Nous ne vovens (race
nulle part d'idécs suhversives, Je bill de ps-
lice, la construction des édifices départemen-
tnx, le retard spports Jans le règlement de
arbi sont des movures essenticllement
conservatriers, Ilny a rien à y ajouler sous
ce rapport, -

  

  

Le Canadien, bien que porté à in.
dulgence pour M. Chauveau et son
cabinet, ne peut s'empècher de don-
ner des conseils el d'exprimer dus
craintes. Voici ses paroles:

Nous voudrions voir notre gouvernement
local prendre enfin me vie plus vigoureuse el
plus indépendante du souffle fédéral, Nos crain-
tes sout loin d'etre dissipées, cependant. Nous
avouerons que la position qu'il occupe en ce
montent au sujet du règlement de la dette pro-
vincitle nous inspire des doutes pourl'avenir?
Sa faiblesse ot ses hésitations nous alarment.
Le lion mangera le moutua.

Le Courrier de St. Hyacinthe. montre
ihr plus en plus les dents; of, dans son
wmnéro de samedi dernier. répond
ainsi:

© Un ministère, dit la Minerve, west que le
mnandataire général du parti. Ten représent»
le dignité, lez idées, la volonté, *

C'esl Vrai et voilà pourquoi nous ne voulons
pas figurer parmi les amis d’un gouvernement
quine tient nul comple de la volantéot des
idées de ceux qui le soutiennent.

Lt, bien qu'en dise notre confrère, nous n-
Voyons aucune relation nécessaire vulre les
actes du gouvernement de Québec et lu poii-

sement suivi, amènerait à des conséquences
graves. Dès qu'on admet une certaine solidari-
té entre les deux administrations, on peut leur
impniter mufuellement leurs fautes respecti-
Ves,

Le Courrier à raison et Lort tout à la
lois, Raison de ne point conrevoir de
relation nécessaire entre les acles du
gouvernement de Québee et la politi-
‘que du cabinet fédéral ; Lori de he pas
igercevoir pourtant cetle relation, di-
sons même cetle dépendance. Le Cabi-
net de Québee n’est que l'Exécutif du
gouvernement fédéral. M. Chauveau
W'est quele sultelite de M, Cartier,son
reflet, son clair de lune.
Quant u1X mesnres adoptées, aux

travaux fails parla législature lorale,
écoutous loujours le Courrier:
Quant à la législation, nous admirons, évi-

demment moins que notre confrère de la Ai-
nerve, les lois concernant le jury, les magis-
trals de district, les écoles industrielles, ete.
mais nous regrettons beauconp que ces mesu-
res solent-restées ineffictces, Avons-nous des
magistrats de district? Avons-nous des écoles
industrielles ?
Ence qui regarle l'agriculture, on sait que

le bill passé à la dernière session n'a produit
‘que de mauvais résultats. Tous les hommes
compélents ont critiqué ertte mesure.

Aureste, il est si universellement 1econnn
que l'administration Chauveau ne répond pas
aux besoins du pays que In Minerve seule ose
la défendre. Tous les untres organes du gou-
vernement de Quélise garlent l> p'us profond
silence,

Qu'avons-Hous dit nous mèmes de-
puis le commencement de ce régime ?
Etles conservateurs qui nous aceu-
saient d'exagération, d'esprit de parti,
doivent voir maintenant que lorsque
on discute les principes, les mesures,
les mobiles politiques, on arrive plus
facilement à s'entendre que lorsque
on s'acharne après les personnes. À
force de marcher, de chercher de
bonne foi le droit chemin, on finit
toujours par se rencontrer.
Quant au reste de la presse, tous

les journaux de Québec ont revètu
l'armure du combat, et les correspon-

de vicaires, de

 
tique ducabinet fédéral. Ce principe rigoureu-|

l'ile de Vancouverest entre les 48e
el ole degrés delatitude nord, etentre
les 123c et 128e de longitude ouest.
Son climat ressemble de très-près à
velui de la Grande-Brelagne ; les mois
d'hiver y sont les mèmes que dans
l'ouest de l’Angleterre ; la tempéra-
tare y est plus (louce el les saisons
plus égales que dans la région de l'est
de l'Amérique placée sous lee mèmar
latitudes. L'hiver prend fin en mars,
el l’automne se prolonge sous unciel
doux pendant pendant près de trois
mois. [L'hiver dernier entreautres,
on a vu des roses s'épanouir au soleil
en plein janvier, et sur aucun étang
la glace ne s'était formée assez dur
pourqu’un enfant pùt y passer.
Les autorités coloniales de Vancou-

ver onl officiellement déclaré que “ sa
position géographique lui donne com-
mercialenment et militairement la clef
du Nord-Pacifique, et qu'elle est
commela sentinelle qui défend l’en-
trée de la Colombie Anglaise.”

L'ile borde au nord le détroit de
San Juan de Fuca qui sera la seule
issue possible du North Pacific Rail-
road. les cotes de lile out 1800
milles de long et sont couvertes de
pins et de cèdres d’une dimension co-
lossale ; l’activité qu’y apporteront le
commerce, l'industrie, les manufac-
tnres et l'agriculture, si le chemin de
fer du nord est construit, sera quelque
chose d'étonnant. Partout l’eau est
profonde et de vastes hâvres s'offrent
en maints endroits. Le bois qu’on y
prépare s'exporte au Japon, en Chine,
aux les Sandwich et dans l'Inde An-
glaise.

Le North Pacific Railroad couvrira
ce vaste littoral de villes, de villages et
fermes prospères. Il s'y construira une
cité-lerminus où se rendront les stea-
mers faisant le commerce entre les
côtes du Pacifique et le Japon, la
Chine el l'Inde. Cette cité deviendra
l'entrepôt du commerce de la baleine
dont la pêche se fait quelques degrés
de plus au nord. Les bords du dé-
troitet le territoire de Washington
se couvriront d’une population nom-
breuse ; le bois, le fer, le cuivre, le
charbon et les pouvoirs d’eau déve-
lopperont un vaste système de manu-
factures.

C'est à Ia vue de ce splendide avenir
réservé aulitloral nord-ouest du Pa-
cifique que la ‘Tribune de New-York
s'écrie : ** Vancouver -nous est indis-
pensable. l'intérêtde-l’Orégon. ces
futurs élats de WasHihgton et du
Montana, ct de tout le pays entre
le lac Supérieur et le’ Pacifique
exige absolument que nous com-
mandions l’entrée et la sortie du dé-
troit de Puget.”-
Jetons maintenant les yeux sur la

Colombie Anglaise qui avoisine l’ile
de Vancouver, ét que notre gouverne-
ment veut unir à la confédération à
travers la Rivière-Rouge.
En 1813 les Etats-Unis et l’Augle-

terre convinrent d’occuper ensemble
tout le pays arrosé parla Columbia,
dans laquelle le capitain: Gray, de
Boslon, était entré le premier en 1792
(11 mai). Les léspagnolset les Anglais
y avaient déjà depuis longtemps fait
les établissements ; mais à la suite
de la découverte de Gray, les Etats-
Unis avaient réclamé tout le pays.
En 1811, la compagnie des fourrures
du Pacifique y DAtit le fort d’Astoria
qui fut pris par les Anglais, et restitué
parle traité de 1814.
La convention ci-dessus fub renou-

velée en 1828, avec l'entente que son
effet cesserait sur l'avis donné. d’a-
vance un an par l’une des parties.
Sous la présidence de Polk, la ques- Le fond de leur tion de l‘’Orégon devint une thèse po-
litique. Enfin par le traité de 1846,

le 49e degré fut établi comme limile ;
la partie sud arrosée par la basse Co-
lumbia etses tributaires, la Lewis, la
Clarke, et la Willamette, échurent
aux Etats-Unis; la partie nord com-
renant la vallée de la haute Colum-
ia, avec le droit de naviguer depuis

I’'embouchure de cette riviere, et tout
le bassin de la Fraser échutà l'An-
gleterre. Le 14 août 1848, le congrès
érigea la partie américaine en terri-
toire de 1'Orégon ; le 2 mars 1833, le
territoire de Washington fut tiré de
celui d'Orégon, et comprit tout l’es-
ace au nord de la Columbia et du

£60 degré.. L'Orégon fut admis au
nombre des Etats-Unis le 12 février
1859.
La Colombie Anglaise comprend

l’île de Queen Charlotte, et toutes les
autres îles adjacentes, excepté Van
couver; entre 49 et 57 de latitude
nord, 115 et 133 de longitude ouest,
— 222,080 milles carrés. Dansla vallée
entre les Montagnes Rocheuses et les
Cuscades, coule la Columbia vers le
Sud ; de nombreux lacs facilitent la
navigation intérieure ; presque toutes
les rivières sont interrompues par des
chûtes et des rapides. Au nord sont
ies lits de charbon entre 5 et 35 pieds
de profondeur: on a trouvé de l'ar-
gent et du cuivre près de Fort Hope,
et des quantités considérables de fer
magnétique. L'eau est rare sur les
collines du nord, et l’air trop sec pour
la moisson. La neige y séjourne guère
plus de deux jours, excepté dansles
ravins. L’été, les changements de tem-
pérature sont rapides ; 30° à l’aurore,
850 à midi, et 40° le soir.

+ New-Westminster est la capilale de
la Colombie ; puis viennent Douglas
Yale, Lytton, Cayoosk et Pemberton.
Lapopulation totale est estimée à 64,-
000 âmes. L'or fut Lrouvé la première
fois en 1858 sur le Nicoamen, un af-
fluent du Thompson, juste au dessus
de Lytton, puis plus tard en descen-
dant le Fraser. Les dépôts se trouvent
dans le sable et le lit des revières,dans
les crevasses et cavités des bancs, et
dans les veines de quartz des monta-
gnes. L'exportation de l’or a été en
58” de $337,765, en 1859 de 822,488
dollars, en 1860 de $1,298,466, en 1861
de 1,340,396 dollars, en 1862 de 82,-
117,183. 7
La Colombie Anglaise fut jusqu’en

1858 sous la juridiction de la Compa-
gnie de la Baie d'Hudson. Le 2 août
1858, un acte du parlement en fit un
gouvernement colonial séparé.
La législature d'Albany aété saisie,

dès son ouverture, d’une résolution
présentée par M. Fields, de New-York,
où le gouvernement fédéral est blame
pourla politique de neutralité qu’il
suit à l’occasion des affaires cubaînes.
Voici les articles de cette résolution
qui concernent cet objet:

Résolu,—avec le concours du Sénat, que la
législature de l'Etat de New-York regarde
avec humilintion et douleur la politique de
condescendance suivio par l'administration
natiônale à l'égard du pouvoir tyrannique qui
opprime Cuba, el I'apathie avec laquelle elle
voit la lutte héroïque du peuple cubain pour
la liberté.
Itésolu,—que nous regardons la politique

du gouvernement à l'égard d'une question qui
touche aux principes fondamentaux de la dé-
mocratie, comme étant en opposition avec nos
traditions et nos aspirations’ nationales, et en
contradiction avecles noblesinstincts du cœur
américain,

 

Affaire Guibord.

la preuve est commencée de sa-
medi, dans cette affaire. Le premier
témoin a été M, Alp. Doutre,le second
M. le Grand Vicaire Truteau, admi-
nistrateur du Diocèse. Le témoignage
d’aucun de ces témoins n’est encore
terminé, et il se continue ce matin à
10 heures dans la Cour d'Enquête.

 

Jurisprudence-
 

COUR DE REVISION.

Les Sœurs de Charité d'Ottawa, vs. Alfred
Larocque.

Dans cette cause les Demanderesses, comme
corporation religieuse, poursnivaient pour une
somme de $6,022.02, étant une balance due
sur un compte de $9,022.00 contracté par le
défunt Joseph Félix Larocque, dont le Défen-
deur est légataire.
Ce compte se composait de $4,054.82 pour

soins, pension et logement ; $1,500, montant
d’un billet du défunt en faveur des Demande-
resses ; $3,000, partie d'unetraite de £755 en
faveur des Lemanderesses, et enfin de $102.-
40 pour frais funéraires.

J, F. Larocque mourut à l'hôpital des De-
manderesses en Décembre 1866, et après sa
mort les sœurs poursuivirent pour le montant
mentionné.

Le Défendeur plaida que le testateur depuis
1857 jusqu’à sa mort avait donuéplus de B20,-
000 aux Demanderesses ;—que la pension, le
logement et le montant des billets n’uurnient
pas du être demandés et ne devaient pas
l’être ; que ce billet et cette traite étaient de
pureslibéralités ; que toute lu pension avait
été payée et qu'en outre ln succession du tes-
tateur était ingolvable ; le Défendeur cepen-
dant confessait jugement pour les frais funé-
raires.

Les sœnrs répondirent qu’elles n’avatentrien
reçu pour réduire leur demande ; que le billet
était pour paiement de pension ; que la traite
était pour l'acquit d'une dette ; que le défunt
Larocque, dans les dernières années de sa vie.
avait besoin de très grands soins et qu’elles
ustimaient ces soins à $2,000 par année.
Jugement fut rendu en Octobre 1868 pour

les frais fanéraires et le billet de $1,500.
Le Défendeur appela de ce jugement, pré-

tendant que lu compte des Demanderesses
avait été exagéré ; que ce n’était que sur de
continuelles sollicitations que le testateur La-
rocque, un homme faible et infirme, avait con-
senti à signer ce billet et cette traite, et cela
pour aucune considération.
La Cour de Révision de Montréal soutint

les prétentions du Défendeur,
ous citerons quelques points de la preuve

fournie en cette cause, qui est vraîment d’un
caractère étrange. Larouque en entrant À l’hô-
pital devait faire couvrir la bâtisse en ferblane
fu prix de $730 ; à cette condition, dit Ia su.
périeure, on devait lui charger £80 par an pour
sa pension. II ny eut pas d’autre condition de
pension. “ Laroëque fit plusienrs paiements
suivant ces conditions, et rien ne fut jamais
changé.”

La sœur Demers dit que Lnrocque aurait
objecté à tout changement. Larocque était
alors âgé de 70 nns, et devait être tout natu.

| rellement un pensionnaire difficile, etil l'était
eneffet. 11 fut dit en faveur des sœura que la
vie deÿLarocqueétait précaire et qu'il ne pou-
vait vivre Lien longtemps.
 

En lui chargeant done Æ80 par an les sœurs
ne pouvaient perdre beaucoup puisqu’elles
chargent £I8 par an aux pensionnaires ordi-
naires. C'était done une affaire très profitable.
Larocque couvrit la bâtisse, et cependant on
poursuit pour $600 par an, après avoir envoyé
uncompte suivant les conditions,etcela depuis
la mortde Larocque. Quand on demande à
la rœur Demers d'expliquer ces fuits, elle dit :
« Quand nous vimes qu'il pouvait yjavoir con-
testation, nous avons élevé nos prix,” et enco-
re: “Nous avons changé notre taux parce
u'on avait retardé longtemps le paiement, ”

Dans le compte produit il est un item pour
Vinfirmier de $1,127,--ce qui comporte une sur-
charge de $160, suivant le premier compte
fourni. Le défendeurdans son factumappuie
beaucoup sur les continuelles sollicitations de
la part des sœurs pour ubtenir de l'argent de
ce vieillard.
Une foule de lettres sout produites ; elles

révèlent toutes les ruses des sœurs et le trou-
ble quece vieillard a enduré. Ce dernier enfin
cède, se dépouille de tont en faveur des sœurs,
et meurt insolvable, après avoir enrichila com-
munauté de plus de $20,000.
Le post-scriptum d’une lettre produite com-

me exhibit No. 21, fera voir quelle espèce d’in-
fluence on a employée contre ce pauvre homme.
C’est une lettre de J. F. Larocque, le défunt,
à sun frère : “ 16, 8 p. m. On me présente en
ce moment une lettre de la supérieure dont
voici les termes: “ J'az un secret à vous ap-
prendre ; croyez-le ou non. Madame Larocque
a endure (rois mois à rester dans le Purgatoi-
ve. Vous pouvez en abrégerle temps en faisant
dire des messes.”
Le savant juge qui premones le jugement

ent'autres remarques dit : que les libéralités
faites par Larocque aux sœurs se montaïent À
plus de $19,000. Les sœurs lui donnaient
à juste titre le nom de bientaiteur et père. Il
est mort insolvable, Le Défendeur dit que les
Demanderesses auraient du avoir la générosité
d'oublier ce billet et cette traite, et considérer
la pension suffisamment payée. Dans tous les
cas la cour déclare les Demanderesses sans
droit contre le Défendeur et renverse le juge-
gement obtenu pour le billet de $1,500.
Le jugement de la Cour Supérieure se trou-

va donc détruit, à part des frais funéraires que
le Défendeur avait tonjours voulu payer.
Le président de la Cour (le juge Mondelet)

exprima beaucoup d'indignation de la conduite
des sœurs, et flétrit au nom de la religion les
tmunœuvres indignes qu'elles avaient em-
ployées.
 

LA PLACE pour avoir de bonnes Photogra-=-
phies-Cartes et de grandes Photographies

blen finies est aux ateliers de Photographie de
BALTZLY, 372 Rue Notre-Dame,

 

! NFORMATIONS.

Les rumeurs désignent M. B. Therroux, dépu-
té protonotaire d’Arthabaska. et M. Hemming,
député à la chambre locale. comme devant
remplacer fou M. le protonotrire Wadleigh qui
vient de mourir.
On pense cependant que M. Therroux sera

nommé, car 1l est probable que M. Hemming
n’'acceptera pas la position. Ce monsieur a
refusé la mème charge en 1861, lors de la no-
mination de M. Wadleigh, et depuis il est-de-
venu deputé du peuple : de sorte qu’il n'y au-
rait pas à s'étonner de n> pis le voir succéder
à M. Wodleigh.
On dit que M. Therroux, qui est depuis douze

ans attaché au Bureau du protonotaire, possède
toutes les qualités requises pour bien remplir
la charge qu’on lui assigne, et quec'est le can-
didat le plus populaire de son district.

Le Révd. M. Chendonnet publiera bientôt
une revue mensuelle. Sonlitre sera Le Cathoti-
ue.

1 Une partie de cette publication sera exclu-
sivement consacrée à l'analyse des articles de
revues étrangères.

Les messieurs suivants ont élé élus nilicers
de la Société d'Agriculture No 1 du cemté de
Wolfe :—M. Chs. Tanguay, de Weedon, Pré-
sident ; M. W. H. Lothrop, de Dudswel, Vice-
Président ; M. D. Benoit, de Weedon, Secré-
taire; et MM. Edmond Beaudry, Siméon Fon-
laine, Damase Gauthier, Louis Harpin, da
Weedon, et E. Ivas, M. D., W. Hooker et G.
R. Caswell, de Dudswell, Directeurs.

Philippe Vibert, écuyer, a été nommé prési-
dent, John James Balleine, écuyer, vice-prési-
dent, James M. Remon, écuyer, secrétaire-tré-
sorier, de la société d'agriculture no 1 du comté
de Gaspé.

La Société Permanente de Construction du
District d'Iberville a élu les messieurs suivants
directeurs pour l’année courante :—Thomas R.
Jobson, écr., Philibert Beauioin, écr., Louis
Molleur, fils, écr., M. P. P., Thomas Sheridan,
écr., Arcade Decelles, écr., W. A. Marchand,
écr., et J. P. Carreau, écr.

 

Pendant:l'année 1869, 2,984 patients ont re-
cu des soins au dispensaire du couvent des
Sœurs Grises, et il y a été délivré 3,843 pres-
criptions, soit un total de 6,827 pour toute l'an-
née. Depuis 4 ans que ce dispensaire existe,
10,000 patients y ont regu des soins gratuite-
ment,et 11,500 prescriptions ont été données,
ce qui fail un total de 21,500 pourles 4 années.
Les directenrs de cet établissement si utile
sont M. le recteur de l'Université-Laval et M
le curé de Québec, qui le maintiennentau prix
des plus grands sacrifices. Les médecins vi-
siteurs sont MM. Tessier, LaRue, J. B. Blau-
chet, Verge et Montizambert. Les maladies
des yeux sont traitées par un epécialiste, M.
le Dr. Simard.—J. de Q.

 

Les élections annueiles de la Société d'A-
griculture de Sherbrooke ont eu lieu, le 23
dècembre dernier. Le résultat a été lesui-
vant :—À. Slevens, Président; H. A. Elkins,
Vice-Président ; A. G. Woodward, Secrétaira ;
MM.Read, L. E. Morris, HenriCamirand, H. W.
Hunting, J. H. Molson, R. Somers et D. Me
Curdy, Directeurs. .

 

Officiers nouvellement élus de la Société
d'Agriculture-du comté de Bagot:

Président, — Urgel Desmarais, St.
Liboire. .

Vice-président, — Joseph E'Houreux, Ecr.,
Sie. Rosalie. : : oT

Secrétaire-trégorier, — P. S. Gendron, Ecr,,
Ste. Rosalie.

Directeurs—MM. Simon Vasseur, St. Pie ;
Antoine Chagnon, St. Dominique: Uyprien
Brorleur, St. Liboire; AlfredSicotte, St, Si-
mon; Timothée Brodeur, Sf. Hughes; Char-
les Morin, Ste. Hélène; Augustin Marlin, St.
Ephrem d'Upton ; Hubert Gendron, St. Théo-
dore d’Acton ; et Charles Gauthier, St. An Iré
d’Acton.

Ecr.,

Le 15 décembre 1869, les messieurs, dont les
nims suivent, ont été nommés officiors de Ja
Bociété d'Agriculture du Comté de Joliette.
Louis Lévesque, Ecr., Président;
G. De Lanaurlière, cr, Vice do.
Ed. Guilbeault, Ecr., Sec. Trés.
Directeurs: Hypolite Corneliier, Hugh Daly,

Elzéar Lafortune, Onésime Lavoie, L. It.
Bellerose, Jos. Desmarais, Frs. Trudeau, Lud-
ger Robichand, F. X. Lasallo, Norbort Ladon-
ceur, F. B. Godin. :

 

Mardi dernier, ont eu lieu les élections de Ja
Société d'Agricülture de St. Jéan. Les mes-
sieurs suivants ont écé élus.

Président: David Brousseau, Ecr., Vice-
Président ; John Borrowdale, Eer., Secréaire-
Trésorier, Eugène Archambeault, Ecr.,

Directeurs: MM. James Masten, Franço's
Pinsonneauit, Théode Girardin, Israël Ménard,
Charles Hébert, Moïse L'Heureux, Louis Gour-
ville, ve ' a : ; + .

À uneessemblée des membres de la Séciété
d'Agriculture du comté do Soulangesles moss.
sienrs suivants ont été élusofficiers.‘ ©

Q, F. Prieur, Président;
 

Charest, Emery Thaurelte,
nil, Joseph l’arand, fils,J. Bte. Lalonde-Lapian.
te, et Etienno Latreille.

soumettre son rapport pour l'année écoulés
duquel nous faisons en résumé les extrait.
suivants :

Dr. L. À. Fortier, Vice-président;
G. H. Dumesnil, Secrétaire-Trésorier;
Directeurs :—Gédéon Bissonnetle, Abraham

Edouard Dumes. à

Le Bureau de Santé de Chicago vient 4.

La mortalité pendant l'année s'est élevée au
nombre de 6,464 ; il y a eu dans ce nombre 261
cas de mort violente. La mortalité l’année pré
cédente était de 5,987,ce qui donne un excédant
de 477. Parmi les morts de 1869 on compte
3,351 personnes du sexe féminin ; 1,461 per
sonnes mariées et 5,003 non-mariées. Le nom.
bre de naissances,
êté de 7,858.

Le même rapport mentionne qu'il s'est cons.
truit dans l’année 2,407 maisons, ce qui porte
le nombre de maisons actuellement dans ja
ville à 48,300.

  

ALLE AUX ATELIERS de Photographic leBALTZLY, 372, Rue Notre-Dame, pour debonnes Photographies, grandes et petl'es. Va
nez et voyez les spécimens.

 

 

répondu a la ciroulaire

le plus tot possible.

 

FAITS-DIVERS.

Température à l'ombre, observée
| - .portovoidindde dt.Alotanderele= Pi
ga m. 1p.m. Gp m

1° plus bas zéro 69 ss
Maximum. Minimum. Moyenne,

8° 4° plus bas zéroD
Baromètre compensateur corrigé.

ga m. 1p.m. 6p.m.
30.11 30.04 30.04

A Montréal,le ler courant, la Dame de J. §
Mousseau, écr., avocat, une fille.

PERSONNEL.—L’Hon. M. C. Cameron, scerc.

était au St. Lawrence fall, samedi.

COMMISSION -DU HAVRE.—A Une assemblée des
commissaires du Havre, tenue le 6 courant,
M. A. M. Delisle a été unanimementréélu pri-

GasELIER.—On voil au magasin de M. Shar-
pley, rue Notre-Dame, un gaselier en very
destiné à orner le salon de la résidence du
lieutenant-gouverneur d'Ontario. Cette pit:
est la plus grande et la plus belle du gen
que l'on ait importée en Canada.

TEMPÉRATURE.—Nous avons eu, pendantlo:. §
te la journée de samedi, un froid aussi intens:

se sont congelés dans le milieu du fleuve, et
l’apparence de la surface n’est plus la même:
le pont de glace est presqu'entierement forme.

ACGIDENT. — Un accident grave — dont la
cause première est l'usage immodéré des bois-
sons enivrantes—a eu lieu, la semaine der
nière, dansle district de SL. Jeun. M. Joseph À
L’Ecuyer, d3 SL. George d’Henryville, laissait
la ville d'Iberville, dans la soirée, en comjri-
gnie de son épouse lorsqu'à quelques arpents
il fut rejoint par un sleigh truiné à toute vi-
tesse par deux chevaux conduits par leur pro-
priétaire qui était tout à fait ivre.

son cheval au bord du chemin pour dunn-
passuge à lu voiture qui le suivait. Les che-
vaux, qui n’avaient que leur propre 1nstin-t
pour se conduire, se ruèrent sur la voiture du

Au premier choc, Mme L'Ecuyer recut i I
tête une blessure assez grave et fut renversre
dans st voiture. Malgre le danger imminent
dans lequel 1l se trouvait, M. L'Ecuyer, sans
se déconcerter, réussit en quelques instants à
arrêter, au péril de sa vie, les chevaux.
Madame L'Ecuyer est anjourd’hui eu par-

faite santé.

—Le polisseur liquide de lu Puissance, de
Sütwell, nettoie l’argent.

ASSAUT GRAVE.—Un nommé Guillaume Pla-
mondon, journalier, résidant sur la ru: Du-
fresne, a été victime, jeudi dernier, d’un u--
saut grave commis sur sa personne parFran-
çois Groleau, journalier, et F. X, Collin, bou-
cher.
Les assaillants, étant sousl'influence des Ii.

queurs alcooliques, rencontrèrent Plamondon
avec lequel ils avaient eu autrefois une que
relle, l'attaquèrent, et lui infligèrent de ru tes
coups. On trouva la victime dans un étil
d'insensibilité complète dansla rue.
Groleau et Collin ont élé condamnés, cha-

cun, à payer une amende de S20.

AFFAIRE CALDWELL'—Vendredi, Son Honneur
le juge Badgeley a accordé un bref d'habeas
corpus en faveur de Caldwell, en déclarantque
le warrant du juge Coursol était illégal, et que
le prisonnier devrait être mis en liberté, Cela
cependant ne put avoir lieu, attendu qu'une
nouvelle accusation pour faux pesait sur
Caldwell, et il fut renvoyé en prison.
Le ‘délai pour fournir la preuve sur I:

seconde accusation élant expiré, samedi, l’ac-
cusé devait naturellement être libéré.Prévoyant
ce cas, la poursuite fit préparer un troisième
« warrant” pour une nouvelle accusation, afin
d'arrêter immédiatement Caldwell.

Aussitôt que Caldwell passa de la chambre
des juges à un corridor conduisant à la partie
onest du palais-de-justice, il fut suivi par P
grand-connétable et un de ses officiers munis
d'un warrant pour l'arrêter, mais deux amis
de Caldwell fermèrent une porte du corridor,
et empéchèrentles officiers de justice «lesaisir
leur proie.

Il se passa quelques minutes avant que l'on
put atteindre le corridor par une autre voie, €!
Caldwell, probablement aidé de quelques ami:
qui le déguisèrent et le flrent sortir de le bi-
tisse par la porte du gardien, donnant sur le
champ-de-mars, se sauva.
Une fvis sur la rue, le déserteur ne se fl pas

prier pour monter dans une voiture et prenilre
la fuile.…
Les fils télégraphiques ont fonctionné same-

di, et on a envoyé des détectives à plusieurs
places pour tenter d'arrêter Caldweil.
La conduite de nos officiers de justice, dans

les matières d’extradition, ne peut manquer de
franper l'observateur. Quand its sont appelés
à servir le gouvernement français, ils se mo-
quent des juges et des tribunaux, avec un:
grâce dont Mr, Cartier leur a divulgué lo se
cret : témoin Lamirande, enlevé durantJa nuit
des mains dé la Courfie ld Reine, en violation
de l'ordre verbal et ééritd'un juge, au mépris
de Lous les principes de la lui et mêmede la
commune décence, pus transpo t3 a Poitiers. Le gouvernement américain, lui, est presque
tonjours Ja victimo:des mê.nes officiers : 1ê-
moins los fdiders et l'argent volé:aux banques
de St. Albans,—soufflés à la fois aux tribu-
naus ; témoin enfin Galdwell qui glisse entre
60 mains du mémegrand connétable, qui avait
si ‘bien enlové Lamirafide et qui avait perdt
do.vuo les Raiders _.
Ge sont là de ces bonsofficiers de voisinage

dont 183 Americeins ne perdént pas facilement
lo souvenir.

coup PATAL.—Un accident fatal est arrive, à
semaine dernière, près du-village de Metcall
dans lo voisinago d'Ottawa, Dyux chasseurs,
qui avaient Inissé lo Village ohsemble, se se
parèrent dans la forét-pour courir le gibier.
y avait assez longlemps qu'ils ne se voyaient
plus, lorsque l'un deux fit feu sur un tache
noire qui dansle lointain lui semblait être un
ours, Quelle ne fut pas In surprise du chasseur
en trouvant un instant après,gisantà ses pieds
le cudavro de son comiphgñon qu'il avait tu

ScÈNE.—Hier dans-la soirée; une femme de

mœurs légères,‘ püraissant: être ontièrement
soûs l'induonce do la dive bouteille, se lival;

dans la rue SL. Paul à une gymnastique e ‘
née: menaçant les passants, erant, chantant,

gesticulant, se jellant par terre, se releva
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aussitôt, dopnant en un mot le spectacle d'une
pantomine des plus échevelée. Lu foule so ras-
semblait déjà, lorsque soudain, se tournant
vers ses admirateurs, elle leur lait un magni-
fique pied-de-nez el s'enfuit avec une vilesse à
laquelie on n'était certainement pas en droit
de s'attendre dans son état.
Eq un instant elle avait disparu, les specta-

teurs en étaient à se demander s'ils n'élaient
pas le jouet d'un rève, et plus d'un certaine-
inent racontera un jour à ses potits enfants
l’histoire de cette fantastique apparition.—
Evénement. ju

Feu.—Iier, entro 8 et 9 heures de l'uvant-
midi, le feu se déclara duns l'étage supérieur
de la bâtisse voisine de nos bureaux, Rue St.
Jacques, occupée rar M. Isaac, restaurateur.
Heureusement on put bientôt maitriser l'élé-

ment destructeur. Grâce à la hauteur de la
bâtisse du Pays, le fu ne put l'atteindre.

COUR DE POLICE, 8.—Alfred Legros, po:ur vol
de savon, 10 jours de prison.
John Eagan, pour vol d'une rame de radeau,

24 houres de prison.

OUR DU RECORDER, 8.—Adam Harringlou et

patrick Breanan, pour s'être battus sur ln rue
des Commussaires, $1 chacun. Co
thomas Lee, journalier, pour avoir lane pros

du marché Ste. Anne, $2 ou 15 jours.
Joseph Latour, journatier, ivre et troublant

la paix, $5 ou 1 mois. oo
Wm Thompson, accusé d'assaut sur une

femme,est emprisonné commeatteint d’aliéna-
tion mentale. ;
Junes Dunn, aubergiste, pour avoir tenu

son auberge ouverte aprèsl'heure indiquée par
la loi, SIO où 1 mois. .
Wm Campbell, cultivaleur, pour avoir con-

duit une voiture sans clochetles, $1.25 ou 8
jours.

* Pierre Chevalier, journalier, vt deux femmes
sont condamnés à l'umende pourivresse.

—M. O'Reilly a l'honneur d'annoncer à ses
nombreuses pratiques et au public en général
qu'il prendre des photographies pour 75 cents
la douzaine d'içi aux fêtes, au No. 474 rue
Lagauchelière, entre les rues St. Urbain et SL.
Charles-Borromée. aa—l4

—Chaussures pour Danes, de 50 cts & $1.50 ;
do pour hommes, $1.50 4 2.00; do pour en-
fants, 30 cls & 75 cts. Montréal, 418 et 420
Rue Notre-Dame, près des rues St. Pierre et
de Bleury. am—25
 

OUR de bonnes Photographies de tous
enres, allez aux ateliers de Photographie de

BALTZLY, 372 Rue Notre-Dame. Venez et
voyez.

TELEGRAPHIE SPECIALE.

Toronto,8.

Le lieutenant-gouvernetir McDougall et sa
famille sont arrivés en cette ville, hier soir.
Une nombreuse assemblée des citoyens a

eu lieu à l'Hôtel Queen pour protester contre
lu construction de bälisses pour les émigrants
sur l’Esplanade. On a a-lopté des résolutions
déclarant que la localilé n'était pas bien choi-
sie, et qu’il en résulierait un grand danger
pour la santé publique

Hier soir, on a trouvé mourant sur larue
King un inconnu âgé d'à peu près 60 ans.
Quelques heurus après il mourait à la station
de police.
Une dépêche dit qu'aussilol que le plan de

M. Hineks pour établir une sous-trésorerie
sera mis à execution,, M. Langton, auditeur, à
Oulawa. sera nommé assistant-trésorier à To-
ronto. ’

Ottawa. 8.

M. Grant,de la societé Grant el Elliott, est
arrivé ici, hier soir, et, en compagnie de plu-
sieurs autres entrepreneurs, il est nllé deman-
der anx commissaires du chemin de fer inter-
colonial d'abandonner son contrat.
Tous les entrepreneurs s'apperçoivent main-

tenaut que les prix de leurs contrats sont rui-
eux, el on pense que le gouvernement ne les
indemniseræ pas, attendu qu'il est temps de
mettre un frein à l’extravagance dans les tra-
vaux publics.

Etat du revenu et des dépenses du Canada
pour le mois finissant le 3U no ‘embre 1869 :—
Revenu total, S1,540,052.89 ; dépenses $1,278,
326.32.
Le discompte sur les factures américaines

scra jusqu'à nouvel ordre de 17 parcent.

 

TELEGRAPHIE GENERALE

San Francisco, G.

Un fort tremblement de terre a eu lieu à
Bakerville, Cal, dans la nuit du 3 courant.

New-York, 7.
Le fonds Rawlins s'éieve a $50,000. Le

fonds Stanton est déja a $20,000.
La grève des opérateurs de télégraphe conti-

nue: la compagnie Western®nion et les opé-
rateurs espérent fermement obtenir ce qu'ils
demandent.

Washington, 8.
Le lever du Secrétaire Fish et de MmeFish,

hier soir, a été plusbrillant que d'habitude,
On appr-nd que $150,000 ont déjà élé payées

pourle louage de la baie de Samana sur la-
‘quelle les Elats-Unis n’ont aucun pouvoir. I
n'y à pas de doute que le président enverra,
lundi, au Sénat un messags sucret avec le
trailé d’annexion de St. Domingue.
La somme, que l'on se propose de donner,

est $1,500,000 pour les édilices publics—mon-
tant entier de la transaction.
Le pays sera annexé comme lerritoire et

non comme Etat.
 

 

DEPECHES DE MINUIT.

Londres, 8.
Le Saturday Review, dans un article surles

finances américaines, pense que les Etats-Unis
ne répuidieront pas la delle nationale parce
fue le paiementest rapide et profitable.

Paris, 8.
Le procès des rédacteurs du Rappel, journal

irréconciliable, est terminé.
Charles Hugo et Félix Pyat ont été condam-

nés, chacun, à un emprisonnementde 4 mois,
et à une amende de 1,000 francs.
En outre M. Pyata élé aussi condamné à

Un autre emprisonnement de 4 muis et à une
amende de 1,000 francs pour avoir distribué
parmi les soklats un urticlé destiné à fomen-
ter l'insurrection.
Le premier ministre, M. Ollivier, a dernière-

ment demandé à l'Empereur le purdon des
mineurs emprisonnés pour avoir pris part
Aux émeutes’ d'Aubin, il y a quel-quc tomps.

Aujourd'hui, l'Empereur a fait remettre les
prisonniers en liberté.
Le Mémorial. Diplomatique dit qu'un com-

promis n été arrangé sur la question de l'in-
laillibilité du pape. L'infaillibilité sera affir-
née, mais on Lolèrera totite opinion différente
sur le sujet.
On annonce que le ministère proposera une

réduction de 75 à 100,000 hommes dans l'ar-
mee, :

, oo Paris, 8.
, On ahnonce que los anibassadours francais
à Londres et à 8erlin ont’ résigné.

Mudrid 8.
Une grande ngitalion politique règne ;tout le pays. ga Politique regne dans

; Havane, 8.
La nouvelle de lu prise dé Port-au-Prince

parles insurgés haïliens est tout à fait contr-
née, L'équipage du vapeur de guerre an-
gluis Defence a aidé à éteindre la confagra-
Lion. On ne connait ni lss mouvemonts ni lesort de Salnave. ' L

Boudreau, dernier (ils de M. Dominique Bou-
dreau, et élève du collège SL Joseph (le Mem-
ramncook, après une courte maladie.

Au Cap Polé, lo 21 déc. dernier, Verunique
Dorion, épouse de Maximin Bourne, âgée de
83 ans,

Décédée à SL, Charles, le 31 décembre der-
nier, à l'âge de 10 ans et un mois, Marie Céci-

Notaire.

A Béleil, le ler janvier courant, est décédé
Flavien Déranleau, is de M. Flivien Dévan-
leau, hourgvois, de Bélœil.

A Quéhee, lu 5 courant, à l'âge de G6aus,
Erle Henry Hall, ancien marchand de Québec.

A St. George de Windsor, le 3l décembre,
Moria-Eva-Henrictta, à l’âge d'un jour, enfant
de P. M. Hardy, éer,

À Longueuil, le 8 janvier courant, Charles
Jules Guillaume Auguste, enfant d'Aldalphe
Cherrier, écr.

Encette ville, le 6 courant, M. Thomus Au-
del, sculpleur, âgé de 23 ans t mois et 9 jours.

 

 

COM NE LE ILC HE:

MARCHE MONETAINE

Montréal, 7 junvier, 1570,
L'or ouvert à 1214 et fermé à 1213. .
Agont américain acheté à SZ et vendu à 82; en

or.
Acheeté ASi et vendu à 812 en argent dur.
Argent dur acheté à 23 d’escompte ct vendu

à 2} de prime.
Billets de 1a Banque du Haut Canada, achetés à

45 vendus à 50. Change sur Londres à SI.

OSCAR TURGEUN,
u. 5 Pluce-d’Arme

 

COTE DES FONDS A NEW-YORK.

New-York, 5 Jan, 4.30 p.m.

uv. ter.
OF oveneennaennn. 1224 1224 Rock sland. ... 1053103]
Pacific Mail..... 43] 43§| North Western. 703 73}

à

   

West U. Teléz. 32} “ referred $43 Hô
NX Centrale”. Su wa 88}
rié..... wee 4 

Reading. ........ 94
MichigSouthern 88;
Clev& Pittsburg 803
Clevel.& Toledo .

 

 

RAPPORT QUOTIDIEN

du Marohé des Fonds de Montréal.

MONTRÉAL, 7 Janvier 1870,
 

 

  

 

 

   

  

  

  

  

  

 

ON Ache-  Ven- Dernières
FONDS. teurs. | deurs. Ventes.

Banques. 156% .
Montréal - 358 1564
0 07} 93 LL.

304 105 101%
87 884
100}
101 102

107 108
1042 ing

de Québec. . 104 103; LUZ!
Nationale. : 107 ses

li 105
él

1.50 2.55
de Culvredela B. Hur: 55 Be LL
Champ. et St. L. RR 4, 10; 10;
do do 10 p.c. préf. g2 so .…
do dostg6pe 72 80 2%

Télégrapho de Mont. 136xd l10xd
o du Leuple.. 1) 101

Navig.duRichelleu.. 130
Navigat'n du Canada Hg
Gh, de fer de In cité.. 109} 11!
du Gaz de la Cité... 110 118
Bourse................ 3 100
Soc. de Cons. Perma- ,
vente du dis. de M. 107 1084 107!

Fouds dela Puissance: 307 Jus 107
Bons de ln Puissance. 107 105 107
Déb, du Clov, 6 p€ stgl 1053 0
do do 6pcet. 103;
do do ôpestei 95
do do 5pcet. à

Havre de Mont. 8pel |. -
do do 7pe ..…. a. - .
do do6i pecdus’ss 102 104, ue
do 1 Too 19] 4 eeedo Gi pc
do de Québec 8 pe| eee
lo do c :

 

   

d | PU
Fonds de Mont. 7 de 115 1164 114
Corp. de Montréal... 9 on 9s
Aqueduc de Montréal; 08} 985 OUR!

CHANGE.

Banque, 60 jours de vue ou 75 dedate...10sZ à 108
Billets des Marchands 60 jours... .107] à 11#
Demande de banque sur New-York... 17 à 175
Lilllets des Marchands................... 173 à 15
Traites enor sur New-York...... .… a pr
Taux de l'or à New-York à midi AJ2TL a

MARCHE DÉ MONTREAL.

Montréal, 8 Jan, 1869.

FARINE,par quart de 1H6 lbs : se $e
upérieure Extra.. .. 1400 4 60

Extra........... 4 50
De Gotit........ Cee 45
Super. de blé du Canada. 4 10
Superfine de "Ouest. ...... 410
Medium de Boulangers. . 25
Forte de blé du Canads.…. 40
do do de l'Ouest...

Super. marques de ln cité.
Superfine du Canada No. 2
Fine - JP
Moyenne .

coupes ......
FARINE, en sacs de 100 lbs

u Haut-Canada. ..
Marque de la Cité. . oe

FARINED’AVOINE par qrt de 20 1s
BLE, par mts. de 60 1bs..............
BLE-D'INDE, par mt. de 58 lbs.
Pors, par 60 lbs
ORGE, par 48 lbs...
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SEIGLE, par 56 lbs...
AVOINE, par mt de 32 Ib:
FROMAGE, par lb.......... 13
BEURRE, parlb..... 0
SAINDOUX, parib....…. ‘) 1538 016}
LARD, par qrt. de 200 lbs 7 7% à Bo
ALCALIS, par 100 Ibs :

‘otasse, premières........ 220k 522)
do secondes... 47a 49
do  trolsiémes.. 10a 410

Porlasse, premièresr. . 58 aà 570
do Secondes......... #0Wa 00

 

 

AVIS SPECIAUX,
 

 

Jomment vivre et comment
mourir.—C’est une chose facile pour un malade
de se donner la mort par des purgatifs minéraux
algus; mais il est également en son pouvoir de
recouvrerla santé et la force en recom ant au seul
cathartique qui restaure les fouctions dérangées
de la digestion et qui expulse tes conditions mal-
saines sans affaiblir le système. Dans les Pilules
sucréesde Bristolil trouvera ce grand désidératum
qu’on cherche depuls un temps immémorial,
mais en vain. Elles sont recommandées aux
dyspeptiques, aux constipés, aux nerveux, aux
bilfeuy, aux rhumatiques, aux hydropiques, en
un mot À tous ceux qui souffrent de maladies pro-
venant de l’estomne, du fole ou des entrailles,
comme Un moyen de guérison permanente et im-
médiate, Dans toutes les maladies d'un caractère
chronique (particullèroment dans les rhumatis.
mes, les maladies du fole, l’hydropisie et la neu-
ralgie) ou danscelles dont, les éruptions sont le
caractère distinctif, In So/saparcilte de Bristot, pour
enrichir et purifier le sang peut ètre ‘employée
avec un avantage infini avec les piliiles. Elles
sont contenues dans des floles et peuvent être
conservées sous tous les climats. ’

A vendre chez tous les pharmaciens,
Agents à Montréal: Devins et Holton, Lam-

plough et Campbell, KK. Oampbell ot cle., J. Gard-
ner, John Regers et Cie, J. A. Hart, H. R. Gray.
PE. Picauit et Fils, et tous les droguistes en
général.

10 jan. 30

Une expérientedevingtannées

 

Bryan contre ln toux et l’Irritation de la gorge
 

 

NAISSANCE.
À Longueuil, le 5 janvier courant, |, il, le 5 a Damed'Adolphe Cherrier, écr., un fils, '

DECKS.

parle froid ou une tropgrande exortion des
organes de 1a voix; les orateurs et les chanteurs
en apprécieront l'excellence. L'absence complète
d'ingrédients délétôres rend les Pustilles Puimo-
Haîres de Bryan, ou Pastilles pour. la toux et In
voix, un remède sûr pour la pérsénno ‘la plus
délicnte, et elles ont toujours été estimées par Au Barachois, le 28 déc.19 dernier, à l’âge de ians el quelques mois seulement, Sylvestre

ceux qui en ont fait usage. Vendues per tous les
marchands de médecimés à 25 cents la boite.
1jan, Ho, f.écar ’

5,

»

  

M
S
S
Z
S
S
H
H
E

£
8
3
3
8
8

lin Marphise, enfant de J. G. Leblanc, Ber.|

 

AVIS.
Relativement au deruler ordre du Giouverne-

mentà tousles officiers de la Couronte, leur en.
Joignant de fournir de nouveaux bons de caution-
nement, avis est par les présentes donné que lu

Compagnie d'Assurance “ LA CITOYENNE" du
Canada est prête d'émettre ces bons da contre-
cautionnement à toutes. personnes qui peuvent
devenir cautiona pourde tels officiers du gouver-
nement contre toutes les pertes qu’ils pourraient
subir comme telles cautions, 11 n'y à pas de
doute que c’est une tâche difficlle et désagréable
de prier des amis de devenir cautions, et que c'es
une position également désagréable pour les amis
de s’obliger ou de refurer la faveur, On verra ce-
rendant que ce médium procure immédiatement
des moyens très-faciles de surmonterla difficulté

des deux côtés ; car, en donnant, en même temps
que l’on demande l’oLligation, le bon de contre-

cautionnement de cette compagnie, comme pro-

tection à ceux qui sont requis de devenir telles
cauttons, l'obligation d’un côté et la responsabilité
Indésirable de l’autre, sc trouvent éteinites,
Les taux et toute Information seront communi-

qués sur demande au Bureau prineipal de ln Com-
pagnie, 71, Rue St, Jacques, Montréal, on par l'en-
tremise des agents de la Compagnie.

EDWARD RAWLINGS,
Grant.

PRINCIPAUX AGENTS:

  
QUÉBEC. s00 120 ra caen + Owen Murphy.
Trois-Rivières ov. Ko H. Hart,
Sherbrooke. … 12, 1%, Feltou.
SOrel.. seen anus sa seu 18, Mongeon.

21 déc. am—st

 

AVIS SPECIAUX.
Le Grand remède au-

glais. Célèbres PiJules de Sr James Clarke, pour
«es femmes.—Cette médecine inapyréciable ne
failitjamais de guértr toutes les doulet1s uange-
reuseset Incidentes à lu constitution des ferames.
Eltes raodèrenttousles excès et fuit disparaître

oute abstruction, provenant de n'importe qu’elle
cause, 9 Tu peut compter sur une guérison rapl-
de.

Elles conviennent plus particulièrement aux

femmes mariées. Elles-régularisent en peu do
temps la menstruation.

AVIS,
Dis Lous les cas d'affectious nerveuses douleurs
dere:nset dans les membres, louraeur, épuise-

ment, palpitation du cœur, abattementde l’esprit,
hystériques, maux de tête, fleurs blanches, et

toutes les maladies occasionnées par un système
19 Mauvais ordre,ces pilules guériront quand ma-
me tout autre moyen aurait failli.

Direction complète sur chaque pamphlet qui
enveloppe, lequel devrait être conservé,
Une bouteille contenant 30 pilules ct entourée

  

\mbres de poste.
Seul agent pour les Etats-Unis et le Canada:

JOB MOSES,
Rochester N. Y.

à vendr ettsz ous les pharmaciens de Montré-
al at che ‘”»a es marchands de médecines.
  

!
t

prouve lefficacits des Pastilies PEImoiidéresde |.© 

Lanmian.— L'épreuve de l'authenticité ot
de li pureté d'un parfam extrait des fleurs est sa i

durée quan l il est exposé à l'air. L'aroime extrait
des huiles chimiques disparaît bientot, Pt laisse
Après Ini une odeur gui n’est rien moins qu'’agré-
able; mais celui que l’on obtient. par la distllla-

tion des tteurs {raiches et odoriféruntess’améljore
parle contact avecl'air et dure longtemps. De là
l’eau de In Floride de Murray et Lamman, le pro-
duit concentré des fleurs rares du Sud, recuelilles

dunsle zénith de leur carolle et de leur parfum u

Uon seulementla fraîcheur d’un bonquetfraîche.
ment cueilli, mais est indestructible excepté par
le luvage de l’article qui en est Lumeeté,
Z&r l’renez garde aux contrefaçons ; demandez

  

toujours pour la véritable Eau de Floride de |

Murray et Lanman, préparée seulement par

Lanman et Kemp, New-York. Toutes les antres
sont sans valeur.
À vendre par tous les Pharmaciens en génerat,
10 fan. 1870 sl)

 

ANNONCES NOUVELLES
 

N BAL donné par la Garnison aura lieu à
U l'Hôtel Rasco, vis-à-vis l’Hôtel-ite-Ville, tous
les mardis soirs, pendant les mois d'hiver, com-
mençant mardile J1 janvier 18:0.
La dunse commencern à 8 hrs, PM, précises.

J, B., Directeur.
On peut obtenir des billets à l'auberge de Joe

Beef, vis-à-vis l'Hôtel-le-Ville, et à Hôtel Rasco
10 Jan sn

 

 

LOUISPLAMONDON.
BUREAU D’AGENCTE.

No. 2, RUE 8T. GABRIEL,
 

M. L. P. se charge de toutes espèces d'agences,
Ventes de Maisons, Terrains, Maisons à louer, ete
N.B.—Les personnes qui désirent disposer de

leurs propriétés avantageusement feront hende |
s'adresser au plus vite au susdit.

10 jan #mn—s

A VENDRE. |
i

 

‘ EUX MAISONS cn briques à un
étage, avec toits français, situées

+ Rue Labelle Nos. 5 et, 7. Ces maisons
sontfinies dans le goût moderne et con-

tiennent sept appartements chacuno.
Conditionsfaciles. S'adresser à

i LOUIS PLAMONDON,
juo—# 20, Rue St. Gabriel,

A VENDREOÙ À LOUER.
UXESUPERBE PROPRIÉTÉ, Rue

I Sherbrooke, No. 289, Est, de 90 x
#8 (Une rue projettée passera derrière),
avec une maison en brique à deux éla-

ges, de 40 x 40, Cuisine à côté, Ecuries, Hangards,
etautres bâtiments. La maisonest finie au goût
moderne, ayant appareils de chautlages, bains et
latrines,—avec un parc sur le devant, rempli de
beaux arbres. Possession au ler mai prochain.

 

 

 

UN TERRAIN, coin des rues Cadieux et C'our-
ville, de 74 x 116, aveo beaux arbres dessus.

 

UNE MAISON eu plerre de taille, Rue St. Gn-
brie}, 48 x 76, adoptée pour Hôtel on Bureaux Pu- !
blice. Titres incontestables.
Le soussigné à aussi plusieurs autres propriétés

de valeurà disposer aux meilleures conditions.
G, N. GAUTHIER,

Agent-Collecteur,
10jan—j1 mai 192, Rue Notre-Dame.

TPÉMOIGNAGE de la supériorité de Phnile odo-
riférante à bruler de McLEAN ET CIE, (nom

commercial) manufacturée à Lancaster, Ontario.
“ L'expérience m'A convatneu qu'un gallon de

cette huile égale en durée deux gallons des hulles
blanches communes maintenant en nsage.~—B.
CALLAGHAN,98 Rue St. Dominiqu+2
Vendue en gros et en détail au Dépôt d’ITuile

odorante à brûler (437) coin des rues St, Domini-
que et Lagauchetière. |

JOHN KEELY,
49 ] _ LL LL Agent.

Acte concernant la Faillite 1869

 

DANS L'AFFAIRE DE

GEORGEFLETCHER, individuellement et

comme associé de Andrew Donald, ci-de-

vant faisant affaires sous les nom et raison

“lo Donald etFirtcher, de Montréal, Com-

} morcants .- Faiint.
—_—

Le fuilil a fuit anc cession de ses bieus a mol, et
les créanciers sont notifiés de s’assembler à sa
place d’affaires, No. 221, Rue MeGill, à Montréal
MARDI, le Zôme jour de JANVIERcourant, à
Onze heures de l'Avant-midi, pour recevoir un
état.desoé affaires 6t notimer un syndic.

: : y JOHN WHYTS,2
a. 4

de l’étampe du gouvernement britannique, sera ;

envoyée franco sur réception d’une plustre en

Eau de IaFloride deMurray et

OUVELLES.ANNONCES N

  

 CORPORATION DE MONTREAL
Bureau desReviseurs.

AVIS PUBLIC
ESTparle présent donné que le BURIAL DES |

REVISEURS nommépourréviser les Listes des !
Votants pourla prochaine Election Annuelle d'un
MAIRE et de CONSEILLERS, ainsi que pour|
les Elections Parlementaires dans cette Cité,
S’ASSEMBLERAà l'HUTEL-DE-VILLE, TOUS
LES JOURS, à DIX heures du MATIN, depuls et '
après JEUDI,le VIN@T JANVIER courant, et
tous les Jours suivants, jusqu'à ce que toutes los
dites Ilstes des votants sotert réglées: et que lu
révision des llstes se fera dans l'ordre suivant,
savoir:

 

 
Le Bureau revisers:

| Leslistes des QUARTIEIt= ENT, CENTRI wt
| OUEST, JEUDI,le 20 Janvier courant.

La liste du QUARTIER STE, ANNI,
DREDI, le 21 Janvier courant.

La liste du QUARTIER ST, ANTOI NI,

MEDI,le 22 Janvier courant.

La liste du QUARTIER ST. LAURENT, 1.1 N-

DI,le 2§ Janvier courant.

La liste du QUARTIER ST. Lol: IS, MAI,
le 25 Janvier courant.

La liste du QUARTIER ST. JACQUES, MER-
CREDIT, le 26 Janvier courant.

Lu llsto du QUARTIER STE, MARIE JEUDI
le 27 Janvier courant.

Et toutes personnes qui ont demandé à taire
ajouter leurs noms à quelques unes deu dites 11s-
tes, on qui out objects aux noms maintenant sur

aucunedesdites listes, et demandé à tes en faire
rayer, où qui y sont intéressées en aucune inu-
nière, cont par le préseut notifiées de se prosen-
ter devant le dit Bureau sux jours ol-dessus men.

tionnés, auxquels les listes on elles sont concer.
nées seront révisées.

(Par ordre)

CHS, GLACKMEYER,
Greffier de In CHé,

Bureau du Greffierde In Cité, {
Otel-de-Ville,

' Montréal, 8 Jun. 1873. 4

VEN-|

HA-

 
3 faune

 

| Aete concernantlaFailliie,1569
 

DANS L'AFFAIRE DE

JACOB VREES. individuellement of conne

membre de la société I. J. Colin & Cie.

marchands à commission et encantéurs,

faisant affaires à Montréal, Province de

Québec, ct à St Jean, Nouveau-Brur--

wick, flans la Puissance du Canada.

Iain,
 

I Je, soussigné, John Whyte, de la Cité de Mont- |
| réal, syndic officiel, ai été nommé svnelie dans
cette uffaire.

Les créanciers sont notillés de filer leurs réelns
mations devant mol sous un mois,

JOHN WHYTE,

Syndic.
| Montréul, 8 Jan. 1570. hs—20

ATELIER
DE

PHOTOGRAPHIE er D'ART,
| 118, RUEST. PIERRE,
i COIN 2 LA KUE CRATG,

1

| ;
, Photographies de tous genres,

|PAGUERREOTYPES,

AMBROTYPISS,

; Photographies et Peintures copiés et
peints à l’Huile et colorés à l'eau,

| Portraits à l'huile sur canvas d'une quallté su-
périeurc et permancnte, étant de véritahles pein-

“tUres à Phuile,

W. SAWYELI?,

Peintre de Portraits et Photograph

8 jan 1874, eign

 

i ATEZ-VOUS de commander vos CARTES
DE VISITE À l'imprimerle du 2.2 ES, 12.

Rue Dollard. Onvient d’y reçevoir d'Europe tout
! ce qu’il y a de plus élégant en caractères spéciale-
ment adaptés à ce genre d’Impression. Venez
de suite et soyez certaln d'avoir une carte mieux
faite «t à meilleur marché qu'ailleurs.

“(OURS PREPARATOIRE
DES

ELEVES en MEDECINE.
Le soussigné sera prèt, du 15 octobre courant au

15 avril 1870, 4 donner dans les deux langues, des
LECTURES sur les Bran :hes Primaires et Fina-

 

Ls, G. TURGEON, M.D,
Université MeGIll A, D, 1860.

Elève de Wecker—Clinique 1866-67
Médecin Oculiste de In Maison Eugène Napoléon

4 nov.—cm—300 Parls, France

J. G. PARKSJe £

Aen mains un grand assortiment d'Albuins
pour les Présents des Fêtes.—Ses photographies
d’un nouveau genre sont dignes de votre n.tei-

tion.
Venez et voyez les spécimens au

NO. 84, RUE ST. JACQUES,
MONTRAEL. am—27

BILLARDSFRANCAIS,
A VENDRE.

De magnifiques BILLARDS reens récemment
de France, Avec accessoires,
Prix modérés,
B'adresser pour les conditions nu

No. 93, RUE NOTRE-DAME.
AU IEr ETAGE.

Un spécimendes Billardsse trouve exposé dans

 

DE VISITE à l'imprimerie du PES, 12,
Rue Dollard. On vient d'y regevoir d’Europe tout
ce qu'il y ade plus élégant en caractères spéciale-
ment adaptés À ce genre d'impression. Venez
de suîte et soyez certain d'avoir une carte mieux
faite ct à meilleur marché qu'ailleurs.

-

Meversdi, te 2 courant
|

i
|

les de la médecine. 2.

3. Une terre sise et située nt mn nine Tlen, cle la

la salle de l'Hôtel Jacques-Cartier, Pince Jacques « hérir,

Cartier, Montréal. _ am—4 ; HEREAU DU SHERIF, ;

ATEZ-VOUSde commander vos CARTES Montréal, 23 DécembreIs it. 4 ;

Stitwell, nettoie le cuivre.

VENTE PAR ENCAN. |
PAR J. SHAW,

Le soussign® a rectt instruction de vend «par!

n can

ALA .

MAISON RICCOX.LIYY, ;

Des miroirs, vitres de trumeau, lable de tres,

meni, puplires, presses a legires, tablettes, comp. |
toirs, tables, trépleds, clutises, tabourets, boites à
empaqueter, bottes, tivoirs, cartes pour garnitures |

cartes pourtrese, hottes, paliers, supports pour |

miroirs, enseignes, rideaux ale fenitres, papler a |
; écrire, vApter À enveloppes, Meclte, ete, cle.

Vente A DIX heures précises.

HENRY J.

Encautens,

Saw,

wn

}
 

ANNONCES DIVERSES

 

CORPORATION DE

AVS PUBLIC est pue le présent donné quele

ROLE SUPPLEMENTAIREke COTISATION

pourle prolongetaent de la rue Workman, dans
le Quartier St. Antoine de In cité de Montréal,
est complétéet qu'il #-t malntenant déposé wu

Bureai dusoussiené à l'Hotel-de-Vile.
Toutes personnes y MnentlobLices comme sujet-

tes an pulement a'auenue partie de lu dite coti-n-

Hot sont par le présent requises d'en, pryet le

nontant RU SOUSSIgnÉ, À son dit bnreau, duns les
VINGTLOURS de lu date de la devnière fmeer-
Hon de eet avs, sans avis Gltérieur. !

JAMES bo BLACK,

 

TPrésorter de tn Crté

hate fade = Ve, !
Moutréai, 4janvier1s70 4 i
Cet uvis sera Inséré dans ta Von

les 57, * et lé Janvier courant,

 

AVIS PUBLIC
PSE par le present donne que des terres of Lene y

MONTS é1-dessous Meutionnés seront vendus aux :
temps et leux respectifs mentionnés pins bas

Toutes personnes ayant à ©

réclamations que le régistrateur n'est pastentide
mentionner duus son cortifisat en vertu de PAr-
tiele T00 dy Code de Procédure Civile du Br-t
Dada, sont parles présentes requises de tes Care
connaitre sulvanf la loi. Toutes oppositions atîts
de conserver pourront être filées dus aneun
temp, dans tes six jours qui suivront le + Port
dudit Brer,

Kereer ect card, des

   

Venditioni Jexponus

DU DISTRICT DE MONTREAL

MONTRÉAL, A <4Vonnt 2CoraNa2 y

SHAN BAPTISEE HOMIER, des cité et strict ;
de Montréal, Eeuter, Bourgent  +

fonda,

Noe (

FOUN HALUIN, de la paroisse de St, Hubert, :
dans le district de Montréad, «t malutennnt

each ellts de Montréal, Coltivatenr

Déteniteur,

Les dites terres ef lenemients mentionnés of
décrits eu la cédule annexée auellt hreï marqué |
A. comme suit savotr:

|

1. Une terresise ct située dans la paroisse dde St,
Hubert, «dit distriet, autrefois formant par

tle,de ln paroisse de Langueult, sur le côté ,
nord-estdu chemin conduisant de Longueuil
A Chambly, contsnant trols arpentsde front

sur trente-denx arpents de profondeur dans

dns la Hgne chti nord-ouest, et trente-et-un

arpents et sept pérches dutis la Hane do

sud-est, le tout plus OÙ moins suas garantie

de mesure précise; bornée en front par le

dt cherailu de Chambly, eu arrière par In

Hgne divisant Le sélgneurle du Mentarvitle
«e la seigneurie dr: Longueuil, du vôté nord-
ouest par la terre cl-edessous en sleuxième i

Hew disignee, du etd sud-est par Joseph‘

sSanelsge «fing Comtols, svee Uné innidson !

grange, cable, fenrie, of intres Hatls<en on |

ols dessus Grigio,

 

Unie terre sise et située au on rue lieu conde

nant un arpent, neuf perches et treize pleds :

de lront sur trente-deux arpents et quatre ‘

perches de profondeur dans la Hgne du nord !

ouest, et frente-deux arpents et deux per-

ches duns Ligne dhiisud-est, le tout plus eu
molns, sans garantie de niesure précise;

Lornée en front pur le chemin de ln Reine,
en arrlére par la dite Hgne divisent In dite |

Baronnte de Longueull de In seigneurie de
Montarville, d'un côté pur François Benott,
et -te l'autre côté par la terre en premier ten

signée-avee une grange etnntres hflisses

on bols dessus érlgées. ;

contenunce de deux urpents ef deml et neu
perclhies de front sur quarante arpents de
profondeur, plus où Moins, saus garantie de

mesure précise; bornée en front parie che-

min de ln Relne, en arrièie purtie par un

nommit). Brousseau et partie par H., Brous-
sefiil, du Côté nord-ouest par un nommé

3ransard, du côté sud-est par un rommé
Muareil—avee nne grange ¢f re mises dessus

érighes,

Pourêtre vendues à la porte de l’église parofs-

siale de St. Hubert, le ONZIEMEjour de JAN-
VIER prochain, À DIX heures de l'aevant-mildi,

le «lit Bref rapporiahle le Dix-Septième jour de |
Janvier prochain, :

T, BOUTIELTTER,

—Le poliss ur liquide de La l'uissance, de

 

DES PRESENTS DE NOEL

NO. 131, GRANDE

Nos prix ont été assez réduits
THURS Syndic adinterim

* Montréal, 8 janvier 1870. bus-60

SONT DONNES CHEZ

THURSTON,

RUIS

ur permettre À tous ceux qui achètentde dire que les Présent ce
TON pour Noel et le Jour de l'Au sont lea meilleurs,

131, GRANDE RUE ST. LAURENT.

ET DUJOUR DEL’AN! !

ST. LAURENT.  

VENTE PAR ENCAN.

PAR JOIN 1. ARNTON.

; Vente unportante d'un grand noulee dir
meubles de valeur, sibues dans des quar-
tiers les plus convenahle- des differente,
parties de la ville.

Sern Vendu par nautentré de Justice, à lac salle de
Vente dit soussigné, pourte compte de lu sucees-
sion cle fou John Ponegant, éev,, MARDI, le ta!
junvier courant,
Deux lots sarl eus Craig,
l'ntot dn Jneques Cietres
Quatre lotx de Willinn,
Uta lat, th lailhousie,
UQnatrelors de StodJoseph, vis-a-vis Cantin,
TRIN cu #1, Maurice, ’
Quatre lots do Ste, Catiertne (sé paréteent
Hult tots du Met,
Cig lots do Visitation,
Sept lots do Lotaventure, pee li Depot,
Quatre lotsadr Desrbvlères,
Trois lots sur ie rie projetée,
Les plans et clrenlaires peuvent être obtenus

“us l'Eessant ti 1, Donret, fer ND FL ot aus nu
“né.

 

Vente A OX hettre-

JOHN 3 ARNTON,
Euneutiten,Voie

Atntr orAr At do.Ato. mrata

OPTICIENS.

VFXDRONT
re

  
KT Dy das

 

AV VRICIGOUTANT
Poux éronter le ponds de nna

ÉSENTS
Sob AC HET RE qu

DU NOUVEL AN |PR
VESES ENAMINER Li

Lunettes d'Or et d'Argent,
ie Pre,

de, ae lL

= 'RESENTN DEN FETEN& Soe | \ de À ) WN ‘ N

3 -

Eracsortiment chara de’ LU NLL

RA dee VOYAGE et dee MAINT

Mietosrapes et T'élescopes,

Triosonnètres et Thetnsemuèirs
Stéréoscopes et vu

Lanterues mngigues et coulent

Vapeurs niécenidques, ete

Doiîtes de couleur pour y ago ot (lie
Lunette de toutes sortes el vetres de lunette

 

vot

  

sre

pore le pre ent te Nate {da Jour d- l'An echec

UNDERHILL,
West Fr CHethenl Store,

5 Hue Note droite, parts —aisine detre
Alesataher et na

Pace,

    
FÊTES ! FÊTES ! FÊTES !

PRÉSEVINT PRÉSEVIN T PRENEVIS

PANEER IT UTILE PRESENT

tn onventr duvahb.e et agréab.e à ceux

qulent besoïn de Lamettes pour veir,

Allez etes LAZARUS, MREr Cort

Kue Norrt-DAUT (second (lage), qui ont un nie

et de LORGNONS arranges avec nos cAôDres

LENTILLES

guranities pour chug années, Les meilletres dae

le Monde pourfortifier el préserver la vue,

Gine pen trouver de présent plus aeeeptabl

pour nos patents, anus, ob cons gud unt besoln

de Lunettes,

Elles sont betles, Utiles ot duvent plas icin aan.

Hées sans qu'il <oit nécessaire de changer.

Les Verres peuvent tre remplacés pe de ven

blabstes,

A vendre par nous sendement.,

Hat, ay

VIENTDUN

FONDS DE BANQUEROUTE,

[ANSE

Lob b= as alt

L'AFFAIRE De

she Mari,=i

 
Des soutaiscions but aliens de 42 suas

HEARN & CIE!

J
goltique FONDS de botles LUNETTES 18 on, Ly

partates Tehriquées par nous et!

prix de l'inventaire, seront reques où burent du !

soussigné fusqu'à Mardi, le 11 du courant a 11 hry.
ADL, pourle fonds de commerce du fait e1-des-

sus, consistant en Murehatidises Ndehes, Eplee-
rles, l'erronneries, ete, ete,

Res ollres reguesne sont poux suffisantes, le dit

fonds de commerce sra vendu à l'encan à tent

dans le £, au barenttode-a<feré, le mère Jai,

à TUhenres AM,

 

POSAU VACRAT
“vndie Officiel,

pl —#;

Cadeaux pour le Jour de l'An, !
cuts

Napoleon Lefebvre,
15 RUFC NOTRE-DAME,

Montreul, {Janvier L40,

ecu de James Lew de Boomdnglos (Angles
ferre,) grand assortiment de bhijouteris ot, d'hor-
logerie, Baguesen diamant, l'urures en rubis,
Turquoises, Perles, Bracelets, magntfique nissorti-
miel de Montres, Chaînes enor et en argent, rt
unesl un grand choix d'articles plaqué.

Bon Marché fabuleux ! incroyable!

M Letohvre 4° charge nusst de livrer des bijoux
sur commande aingl que de fulre toutes répara-
Mons,telles que: haotitres, horloges, bijouterie ete.

11.dée. sne=35,

Acte concernant la Faillite, 1869.

DANS L'AFFAIRE [cf

CANFIELD DORWIN et ROBERT LESLLE
GAVLT, tous deus dea cite de Montréal,
banquiers el commerçant, faisant affaire.
competels en Ia dite cité de Montréal,
ons les nom et raison de © 02 Derwan et
Compnenie”

Faire

Les Créancters des susaits fuillis sont notities

de s’assembler 4 mon burenn, 1,Unlon Buildings,
rue St. François Xavier, en la Cité «le Montréal,
MARDI, le VINGT-CINQUIEMEjour de JAN-
VIER courant, A TROIS heures de l'après-midi
pour recevoir ordre concernant un certaln hall
en le possessionde In succession et donner com- |
munication an syndle de toutes matiéres A ee
sujet, |

FT, $, BROWN,
Kyndie,

Montréal, 6Jauvier 187), bu--49

—Le polisseur liguide de la luissance, de
Stilwell, conserve soit poli 1
qu'aucun polisseur cn usage et vendu/partout,
En vente au No, 7, rue Ghahoitlee,

|
|

 

VENTE PAR ENCAN,

PAR A BOOKER,

Acte concernant ln Faillite, 1869,

Veute trés étendue et bmportante
i pair Catalogue.

LES MEUBLES ET EFFETS DE

L'HOTEL OTTAVÀ,
| Fubant vee nin Rues St Jacques of Noo

Montréal

LUNDI, le 17 JANVIER 1870,
Celles Jours SULGIIES pasqui cc que For ait dispense

du tang,

  

Ar

ML BOOK ER arcu instenet ion de John W hy

éet, Syndic otticiel, de vende poe enean, A Fo
lAWA HOTEL, tou Lies

Meubles et Effets de valeur, nou-
veaux et utiles.

SALONS EP CHAMBRE PE RECEPTION
Hien meublés, grandset mingnidques miroirs,
panos, riches tapis de Bruxe les, ridesux en
dentelle et en âtoltu,corniehes, vrochety, sor...
tèlc-A-têôtes, chalses de repos et HDtres en tré-
belles étoffes, tables de contre, à cuites et
d'Occaston, étagères, OTUETRENES, HeuN ques
lers en crystal.

GHANDES SALLES A DINER LP A DÉJR\
NER-=Magnifiques unzellers en bronte, table
i diner, chalyey, butlets, grands plats, coute)
leriu, tutence, Rervices à diner, à déjeuneret à
the, et crystal en grand assortment,

“700 CHAMBRES A COUCHERComplete ment
«(richement rneubléés; inntelas de erin ©
nutres, PIUMES, co iVertures ce Ut, draps d
Ut, services pone dn toilette, ete, du nelle

; venre

“le tiehe taqds de
CPHCR HVE papier et ount.

== Nippey, werviettes, toile de table on
dang, oreftlers, couvertares plquées, et an
grand ussorthinent d'autres artielus.

BUANDERIE.— Cette chatabre eal comple,
HEB-COmPICte of pourvie dnppmrells 0 ln

  

 

peur.

|HECHOIR. Xpymetl< a Noqetur et pane bet cn
inndres,

| HUREAUTables, pupitess, chug, yond cog
fee-tort en tor, collre-forts à l'épreuve du leu

; etes voleurs, d'Utre qualité supérieure,
IN HAMBRE A HOIRE=Mueables ordinatres, ti
“CUISINE EU OBUKMEAUX --Poiles de cuisine

grande boultolre, Ustensiles en culvre, «ton

aranet nssortitient de meubles.
| MAGANIN —Remplidesetllenrs vine. Vices

they, sucrey, et &pleeries en Bonen
“HEAU CARON
| bo BLL,
| Les mueubles, tipis, niateluls en er, drups
LM, ete, sont alu mnelMleur genre et Presitie nel.
| L'HOTLL nu

!

DE FAMILLE Fr sLbtoon

ÉtÉ complètement renouvelé of
uzrandt au prix cle henneoup d'agent, 11 Vtt at pen
près IR moly, pour en Bure Wie BUS=cde premio.

tert ben cout count tel, ogy
Prelé hentrougerte old pour Lerat tes meubles rl

pettets de Volet (lent Tout sont UC an nguti:
gente) duns une condition de pretnid ve clase

Vus eatulogues went prepares of distrlbue- wo

breade Jobs MW uae Per, Sve OfMeled,

ches Peteseateny

clause, el

Yoente chape x » DEX heure

Vo Bok le,

Fueanteur,

COMMERCE

Nouvenutés en Jupes
Nouvelle ment after

wir

lu
 

HÉCLURE & TELPER,
rea PLL Espen ‘ni,

JOVEN BANCAIS FN LAINE

BERLIN,

felipe chine dont a (ait note, OcOntt pour
LE prendre tors amped ie

"nl

PAN Ol be

FATAL,

con

 

NS,
CHAISEete,

SONAGS,

PIC LEI N bs,

A MANTEATX

1

 

Prefer vente decent donzattios de Col
Istds be padres Dans quelgues ony, on

cu otlelea un aitye fot a 160 bn pai

 

CELE ATENDlg bss

oat Dinas ct Dead of

Onvert ufonnrd hoy

Las Sr, eq,ts

Vice pren -dessous des prix reali

COLLETS DE DEMOISELLL =,

baa 10Gb, ta, ql,

ROBES DE NDT, Sa th, (40 tid, Ss, be, ul,

COULETS DE DAMES, yetvonssis, (010s 01 100

den dae6

 

adler Ison,

 

rn obiieite te visite,

CAT HUE NOTRE-DAML,

HENTAITR LEN CHEVEUX
cui Pr, Ayer,

Pour donner mue cheveux leur cunteur

«7 vitalité naturelles,

VEST un article de tn
J Jette qui est à la too

% agréable, pur et propre
la conservation des oli

veux, Les cheveux jrs vu
ayant changé de enulenr

zont bientôt rendus à lew
état primitif, avec le hrii-

lant et la fraleheur de ta

   

; Jeunesse. Celte préparation & fa vertu dv done

; ner de la force aux cheveux, de les empéchor
de tomber et souvent de les faire pousser sur

les têtes chauves. Rien ne peut restaurer les

cheveux qnandles fullicules sont détruites nn
gâtées Ce qui reste peut être

vé par l'application de ce liquide, An lu de

salir les‘cheveux comme certaines préparation,
il les tient propre et leur donne de la vigieur,
En en fajsant usage de temps & autre, on vm-

péchera les cheveux de tomber où de grison-

ner et conséquemmentla calvitie.
Comme il ne contient aucune de ces sul=-

tances délétères qui rendent certaines prépa-
rations dangereuses pour les chevenx, lv Res-

tauratear ne peutqueleur faire du bien vf non
du mal. Si on l'emploi simplement conne

ARTICLE DE TOILETTE, ”
rien autre chose ne peut être plus convenable.
Ne contenant ni hulle ni teinture, il ne tache
pas mêmele coton blanc, et cependant dure

longtemps sur les cheveux en leur donnant va
heau lustre et un parfum délicat.

Préparé par

Dr. .J. C. Ayer & Cie,
Chimiste pratique, Jowell, Mass. i

PRIX: ~ 81.00.

HENRY SIMPSON & CIE, MONTREAL,

Agents généraux
cfpa—aa—188

Consrer

17 nin 1K60,

[[ATFZ-vOUS de commander vos CARTES
DE; VISITE A U'imprimerie du PAS, 12,

Rue Dollard. On vientd’y recevoir d'Europe tout
plus longtemps ce qu'il y a de plus Eleganton caractères apéclale

ment adaptés à ce genre d'impression. Vene-
de suite et soyez certain d'avoir une carte mteuz,
faite ctà meilleur marché qu'ailleurs.



 

  

LuNDI, 10 JANVIER 1 870.

 
 

HOTELS & RESTAURANTS

KESTAURANT DU PALAIS,
NO. 9, RUE ST. JACQUES,

(Près du Palais de Justice,)

MONTRÉAL.
 

Lunch de midi trois à heures 15c.
Diner à toute aeure 25¢.
Meilleurs comestibles et liqueurs de première

té.
qa Ouvert le matin À l'arrivée des bateaux de Qué-
bec et aussi aux houres de l'arrivée des convois
de tous les chemins de fer.
5juin. aa--73
 

M He JEAN, de Cacouna, pro-
ivh, iétaire de la Maison connue sous le
nom de JEAN'S HOTEL, informe 8a nombreuse
pratique et le public en général qu’il vient de
s'installer à l'HOTEL DU CANADA, à Montréal,

où il promet à tous ceux qui voudront bien lui
faire l'honneur de le patroniser tout le comfort
possible ; sa table sera blen fournie ct le sorvice
sera prompterment et polimentfait ; ses liqueurs
et cigares seront toujours de première qualité.

HONORÉ JEAN.
8septembre. 20
 

 

 

LISTE DES VOTANTS

Elections Municipales et Parle-

nientaires.
 

A VIS PUBLIC est par la présent donné que les
i LISTES DES VOTANTS aux Elections Mu-
nicipales et Parlementaires pour les différents
«Quartiers de In Cité de Montréal, faites par les ;
Cotiseurs d'après la lol, ont été livrées au soussi-
gné; et que les dites Listes des Votunts seront

eXposées

loutes pursonnes y concernées, à des heures con-

venables, savoir : depuis DIX heures A.M., jusqu'à
QUATREheures P. M.. depuis le PREMIER jus-
qu'au QUINZE de JANVIERprochain; et toute ;

personne qui demandera à étre ajoutée aux dites

Listes des Votants, où tout Électeur qui désirera

en faire rayer aucun nom, fera cette demande

PAR ECRIT et signé de son nom, indiquant le

«quartier auquel 1! appartient, et 11 Ja fera livrer au
sONssigné le ou avant le QUINZIEME jour de

JANVIER prochain,

AVIS PUBLIC est de plus par le présent donné
que sous l'Acte 29 et 30 Vic, chap. 56, les proprié-

taires dans Ia Cité aurontdroit de voter dans cha-
que Quartier on ils possédent des immenbles, e
tout individu qui occupe un Bureau, Magasin ou
l'ace d'Affaires dans un Quartier et qui a son do-

miclie ou animmeuble dans un autre Quartier, à

le droit de voter dans l'un etl'autre Quartier pour

les Conselllers,

Par ordre.
CHE, CLACKMEYER,

Greffier dela Cité,

Bureau du Greflier de la Cite,
Hotel-de-Vitle, ;

Montréul, 22 Dee, 1849, §

pères DE NOEL et du Nouvel An.

Les familles qui veulent avoir de beaux biscuits
et des pâtisseries pour jes fotes, devraient se ser-

vir de lu

CÉLÈBRE FARINE © HAX 4 [150

(Allemagne)

Hz

qui n'est égalée par aucune autre furine en Cana- |

da ou aux Etats-Unis,
seulement au

DEPOT LE FARINE.

COIN DES RUES CRAIG ET BLEURY.

@n peut s'en procurer

\ere VOTRE TARINE POUR LE~ I'E-

£ TES DE NOEL ET DU NOUVEL AN,
DES MANUFACTURIEHS,

La plus belle farine XXX povr les biscuits, les
pafisseries, etc.
La meilleure farine de fanille pour le pain et

les petits pains, en Barils, demni-barils, quart
ds baril, hultième de baril, et selzième debaril.
Toutes les farines vendues À cet établissement

sont garanties de pretiiière quallté et celles à
metlleur marché.
Les barlls sont livrés sans délai dans les limites

«le in ville.
W.& R. BRODIE & CIE.

FLour DErot.

Coin des rues Craig ot Bleury.
16 née. am—il

L'imperméable Cuir Préservateur
D*OLMSTED.

 

La meilleure préparation maintenant

connue pour rendrele cuir imper-

méable à la neige fondue,
 

A VENDRE PAR

W. P. JOHNSTON, Grande Rue St. Jacques,

BRODEUR « BEAUVAIS, Rue Notre-Dame,

et par

LYMANS, CLARE & CIE.,
AGENTS EN GROS,

Rue St, Pant.
3 Juin. 171

UITRES.—C. MCHKIERNAN, Propriétaire
de 'auberge de Jor BEEF. 4 et 6, rue Claude,

vis-devis l’Hôtel-de-Ville, offre au publie des
huiltres fraiches tous les inativs, venant directe-
ment de Baltimore.

Fn éeailles..... ....... A cts. la douzaine.
Ala masse 2

“e
2.00 par gallon,
ets, par pinte.
2 ets par chopine.

11 ne faut pas remettre à demain avec Joc.
Il garantira un approvisionnement constant.

C, M:KIERNAN.
12-42

 

  mn

29 Jéç. 1869
 

"TTOURBE.
 

 
La compagnie de Tourbe A Chaufler du Canada,

—Brevetd'Hodges,—est maintenant préte a livrer
de la tourbe, À sa cour, an pied du pont Weiling-
ton. l’rix, $4.50 par tonne,le transport compris,
On peut laisger des ordres au Bureau de la Com-

pagnie, No.3, North British Chambers, à C, F.

Hill, fonderie du Domaine, à la Sale St, Patrice,
nu au dépot.

La tourbe sera vendue à l’usine de la Compa-
unie, à St, Hubert au prix de $3 par toune. Les
acheteurs devront en demander Immédiatement,
attendu que l'usine sera fermée pour hiver peu
après le commencementde In nouvelle année.

10 déc. am—27

Pr.L.J. B. LEBLANC, |

_ANNONCES DIVERSES.

CA VENDRE.
C5 deux magnifiques Muisohr en

Plorre de Taille, situées sur la Rue
SL Antoine, portant les Nos. 396 et 398

[24] faisant partie de la jolle Terrace qui
0 ut los superbes résidences du Juge J.C.
Coursol et Henry Judah, éer,, et ayant écurle et
bangards avec ruelle en arrière. Ces deux mai-
sons ON! toutes les améliorations modernes. [es
Chars Urbaine arrêtent à ln porte.
Couditions des plus faciles. B'adresser à

M. LAURENT, Architecte,
No, 13, Rue de l'Hôpital. |

30 dée—am—13 (India Chambers.)

Acte concernant Ia Falllite, 1869
DANS L’AFFAIRE DE

SIMEON BELIVEAU, de Montréal, commurer-

cant,

 

 

  

 

Iai,

Je, soussigné, John Whyte, de In cité de Mont-
réal, Syndic officiel, al été nommé syndic en cetle
affaire. Les créanciers sont requis de filer leurs
réclamations devant mol sous un mois, et sont
parles présentes notifiés de s'assembler à mon 

à l'Hôtel-de-Ville, pour l'examen de ;

bureau, Bâtlsses de la Bourse, Rue St. Sacrement,
en la cité de Montréal, MARDI, le PREMIER

| jour de FEVRIER PROCHAIN, ñ DIX heures
AML, pour l'examen du failli et pour l'arrange-
ment des affaires de la succession en général, et
le fuilll est parle présent requis dy assister.

JOHN WHYTE,
Syndic.

Moutréal, 20 décembre isto. bs—bi

; EMMAGASINAGE
 

EXEMFT DE LROITS OU EN ESTREPOT |
 

| Emmagasinage de première classe pour toutes

sortes de Marchandises dans ces grandes Vontes
: de première classe en arrlère des Numéros 30, 32,
| 31 et 88, Rue St. Nicolas,

Assurance basse. Frais modérés,
Entrepot, 20,

OVIDE STE. MARIE,
Magasinier,

Bureau, No. 4, Rue St. Nicolas.

2 vetobre, cm—2

COMPAGNIE

D'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LE FEU.

CITE DE MONTREAL

! DIRECTEURS:

BENJAMIN COMTE, JCR.

R. A. iB. HUBERT, ECR., AND. LAPIERRE, ECR.
HUBERT PARE, LCR, J.-BTE. HOMIER, KCR.
NARCISSEVALOIS, ECR, N. VILLENEUVE, ECR.
JAMES E. MULLIN ECk., FERD. PERRIN, Eur.

Le principe sur lequel! est basée notre Assuran-

ce Mutuelle est certainement le plus économique
et le plus sûr; chaque année l'a prouvé depuis

1558,

Ce système d'assurance a encore l’uvantage

d'être national, puisque ce sont des Canadiens qui
s'assurent entr’eux, et se dispensent alnsi d'aller

verser leur prime en des mains étrangères,

D'ailleurs, les compagnies d'assurances basées

sur un autre principe, reconnaisssent l’excellence

du système mutuel, et il ne peut y avoir de dan-
ger que dans l’imprudence où l'Inexpériencedes

ndministrateurs et de la direction, ce qu’afort bien

compris notre Assurance Mutuelle en cholsissant
des Directeurs expérimentés, et qui savent comn-

ment éviter les Inconvénients et parer aux défec-

tuosités qui existalent avant 1859. AJoutons à cette

garantie la prospérité croissante de In société ac-

tuelle depuis les quelques années qu'elle existe,

et nous sommes certains d'un sucess constant et

marqué pour l’avenir, et cela sans nugmenter les
Luux d’asstirance qui ne sont guère que lx moitié

{ de ceux qu’on exige dans les autres Sociétés.

Le Bureau de In Compagnie estau No, 2 rue St
Sacrement,

 
ALFRED DUMOUCHEL,

Secrét--Trésorier,
21 Oct. 1867, an—43

'MNASE DE MONTREAL, Rue Mans-
1lel.t, est ouvert tous lesjours de 8 heures ADM,

AI PM. Un professeur linbile dont les services
sont toujours a la disposition des membres gratis
réside sur les lieux,
Unesalle de billard avec quatre tables et unc

Salle de Boules avec cinq allées, toutes en bon
ordre, sont 1mnexées au Gymnase,
Lesurintendant recoit sur les lleux les noms

des nouveaux mermnbres.
13 nov,

  

auu—afps—6

J. GARDINER,

Chimiste et Droguiste,

457. HULL NOTRE-DAME. 4507,

Desire Informer ses amis qu'il a en mains

nn bon assortiment de

BOITES EN BOIS DE ROSE,

Contenant des articles de tollette trés convena-
bles pourdes

PRESENTS DE NOEL?!

—ATSSI—

Un grand assortiment de

Parfums, Brosses à Cheveux, Brosses à

Dents et A Ongles, Peignes, cic.

Il désire aussi rappeler À ses pratiques que ses
bouteilles de

SIROPS SUPERIEURS
Contiennent un quart de plus en quantité que

celles dont on se sert ordinairement.
 

Boulanger de Gardner

NE PEOVENT ETRE SURPASSÉS.

A vendre par tous les épiciers dans toutes les
parties de ln Puissance.
Paquets d'une livre, 25 ets.: 61bs. 51.25,
9 déer oi

 

| DENTISTES
LE DR. TRESTLER & FRERE,

DENTIS TEN.

Extraient les dents sans douleurs
AU MOYEN DU

du Gaz Hilariant,

Au No. 213, RUK NOTRE-DAME,
MONTREAL.

Chloroforme ou

0

rargic Dentaire!
 

Cette découverte consiste en une amélioration
dansl’usage du gaz Nitro-Oxlde pour l’extraction
des donts sans douleur (Jusqu’ict Inconnue au
public) Comparée à l’ancien traitement, cette
aunélioration assure le patient contre In douleur
ou le danger dans l’extraction des dents. CHIRURGIEN DENTIBTE,

(Elève et successeur du Dr. Jourdain,
No, 581, RUE CRAIG, AU COIN DE LA RUE COTA

MONTRÉAL.
 

De 9 à 5 heures,

Le LR. LEBLANC extrait les DENTS sans dou-
leur, au moyen du GAZ.
28 avril aa—142

E. GIERSCH,
Bijoutier et Joaillier.

105, RUE ST. PIERRE.
Informe respectueusementle public de Mont-

réal qu’il vient d’onvrir un établissemont pour ln
fabrication de Bijouterie et Joaillerie, Arrivé
récemment de Paris, il est en mesure de garantir
nes.asphon diassurer Quissont tong, fabriqués

es les plus précieuses. Tout o
promptement exécuté. Li slt rdre

AR. 

v Attention spéciale au plombage et À In conser-
vation des dents naturelles; aussi pour Insertion
de dents artificielles do la meilleure espèce, et
«es différentes qualités aux prix les plus modérés.

C. H. STEWART, DENTISTE,
Bureau et résidence, 101, rne Bleury.
6 juillot. fm—197

SACS POUR GRAINS.
 

 

Bulscuits chauds faits avec la Poudre al

t

LE PAYS.—EDITION QUOTIDIENNE.

PHARMACIE |‘

TL OITIT SUITE UT - 7 ;

NEVRALGIE,
Un remade sûr et certain pour les douleurs dans ‘
in mâchoire, la figure, le cou, etc.
Ou le trouvera aussi très efficace pour améliorer ‘

le digestion lente, lu perte d’appetit, ete, ete.

BAUME I'ECTURAL de MARUBE de GUUL- {

DEN, :
Un remède Inappréciable et infaillible pour les

toux, les rhumes, la toux crlante, ete. ete.
Préparé seulesnent par

J. GOUULDEN,
Pharmacien,

(Près le marché),
177 ob 17, Grande rue St, Laurent.‘
 

Venant d'arriver par le © Moravian,”

HYACINTHES, TCLIPPES, NARCIS- i
SES, CROCUS, GLAIEULS, GOUTTES DE !

NEIGE, ete, ete. i
If yucluthes rouges, blanches, blenes, Jaunes et |

noires, (un assortiment de choix), herbes d’hya-

cinthe, mousse sèche, herbes sèches, ete.
Le soussigné est aussi agent pour la veute en

gros et en détail de Savon Désinfectant Carboni.
que de Harry Lewis et de médecines pour les

ehlens.

Pharmacies,
(Près le marché),

177 et 17%, Rue St. Laurent,
2

JAMES GOULDEN, |
|
I

9 oct.

 

 

“ ANNONCESDIVERSIS. |

 

Xettoyage des Plumes. |
 

venu en cette ville poury passerl'hiver, est main-

tenant prêt À recevoir des ordres pour nettoyer

des plumes et les rendre aussi honnes que des

nouvelles. Les personnes qui ont des lits de plu-
mestales d’oreiller ou traversins de lit  nettoyer,

feraient bien de venir trouver le soussigné, À ses
chambres à l'Amerfcan House, entrée par la Rue
St. Henri, où !l sera heureux de recevoir tous ceux

qui voudraient bieu luf apporter leurs ordres, et

Ml Jeur montrera nvec plaisir In machine qui
opère le nettoyage.

Prix pour un lit de pluines, deux taies d'oreiller

etun traversinde lit: $1.00.
Satisfaction garantie ou aucun prix demandé,

i Tous les articles seront marqués du nom du pro-
priétaite avec celui de larue et le numéro. Tous

les ordres laissés a “ l’Amériean House  rece-
vront une prompte attention.
Le soussignéestau sile seulnzent pour ln vente

deln nouvelle scie à bois patentée du Dr, J. H.
Porter, dans et pour la Puissance du Cnnndn. On
peut voir cette scies aux chambres susdites.

15déc-am-zl G, W. LANCASTER.

TLES DAMES désirant se procurer des
Chapeaux d'Hiver trouveront au MAGASIN DU
LOUVRE les modes de Paris et Londres les plus
récentes et des plus élégantes, falts sous le plus

court avis et meilleur marché quesdans aveun

autre établissement de modes en cette ville.

MAGASIN DU LOUVRE.
378. Rue Notre-Dame.

DATISSES BEAUDRY.

  — At

Tout récemment par steamer Jfibernican:

DRAPS DE POLOGNE, ASTRACAN ET AV-

TRES ETURFFES À MANTEAUX.

Habiliements d'Hiver aux Prix du GROS.
27 oct, 1869 n=

LEWIS A. HART, M.A, B.G.L.
NOTAIRE PUBLTC,

29, Rue St- François-Xavier, 29.
# déc, 1säy u*a—26

   

 

 

 

7 ES personnes qui, dansin Provincede QuUébee,
se proposent de s'adresser au PARLEMENT

pour obtenir la passation de BILLS PRIVÉS
portant concession de priviléges exclusifs ou de

pouvoirs de corporation pour des fins commercia-

les on autres, ou ayant pour butde faire toute au-

tre chose qui aurait l’effet. de compromettre ies

droits d'autres parties, sont parles prése. tes noti-

flés que par les rägles Slèüme et suivantes de la
Chambre des Jommunes (lesquelles règles sont

publices au long dans la Gazette du Canada), elles
sont requises d'en donner DEUX MOIS DAVIS

(apéciflant clairement ct distinetement la nature
et Pobjet de la demande), dans Ia Gazette du CU-
nada, Ch anglais et en français, et aussi dans un

Journal anglais et dans un Journal français, publiés
dans le district concerné. Le premier et le der-

nier de ces avis devront être envoyés au Bureau
des Bills Privés,
Toutes petitions pour Bills Privés doivent être

présentées dans les trois premières semaines de ln
session.

ALFRED Tobb,
Cérefiiey-<en-chef des Comitts et Bills Prive,

Chambre des Communes,

Ottawa, 13 IMe, 180, Jis—il

 

MACHINES A COUDRE

 

UULINS A VENDRE.—Le PREMIER PRIX
n été accordé à J. D. LAWLOR à la dernière

exposition Provinciale tenue À Montréal, en Sep-

N

tembre 1868, pour la confection des meilleures
MOULINS A COUDRE DE SINGER manufnetu-
rés dans la Puissance du Canada,
Le soussigné reconnaissant pour l'encourage-

ment qu’il n reçu, annonce respectueusement À ses
nombreuses pratiques etau public en général qu'il
& toujours en malus un assortiment considérable
et varié de MOULINS A COUDRE DE PRE-
MIÈRE CIASSE tant de sa propre manufacture
que provenant des meilleurs fabriques des Etats-
Unis, ayant tous les dernières améliorations et
Accessoires. Parmilesquels sont :
Le MOULINS DE SINGERà l'usage des familles

et des manufactures
Le do HOWE do da do
Le do ÆTNA do do do
Le do FLORENCEdo action reversible,
Un nouveau Moulin à Navette, avec table, prix
$30; aussi un nouveau moulin elliptique à usage
des families, constrult sur le principe de Wilcox et
Gibb, prix (uvec table complète) $23. Moulins
pour fil ciré A. B. et C.
Je garantis tous les moulins faits par moi comme

supérieur sous tous les rapports À ceux de tout
autre manuincturier en Canadn. J'ai des certifieats
de tous nos principauxétablissements manufactu-
riers et des meilleures familles de Montréal, Qué.
bec, et de St. Jean, N. B. attestant leur supériorité.
Ma longue expérience dans ce commerce et les
grandes facilités pour manufacturer me mettent
en état de vendre des Moulins à Coudre de Pre-
mière Classe de A à 30 pour cent à meilleur mar-
ché que tout autre fabricant dans la Pulssance.
d'offre en conséquense aux ngent,s de meilleurs
moulins à de meilleures conditions
Les ngents voyageurs et locaux feront bien de

donner leur attention à ce sujet,
Un escompte spécial scra alloué au clergé etaux

Institutions rellgleusen,
Bureau principal : 865, rue Notre-Dame,
Manufacture : 48, rue_ Nazareth. Montréal.
Suceursale: 22 rue St. Jean, Québec : Ÿ rue

Ring, St. Jean, N.-B,, et 18, rue Prince, Halifax,

Toutes sortes de Moulins À coudre réparés et
améliorés à la Manufacture, 48, rue Nazareth, et à
la boutique au-desaus du Bureau, 865 rue Notre-
Dame, Montréal

J. D. LAWLOR,  
A vendre À bas prix.

LEWITS S, BLACK & THOM,
181, Rue MceGlll.

Juin 1569 an-—181

Barils! Barils?

On a hesoln de bons barlls & I'’hujle de Charbon
AMSAY ET FILS, marchands d'huile et de

penture, Rue des Récollets. hm-=14

 

 

365, Rug Notre Dame.
& février 186%. aa—74

HUILE DE CHARBON.

I UMINAIRE PERFECTIONNE.—L'Huile
4 Dunnville ou portant d’antres marques, trans-

portée par charretée ou au baril. Mesurée ict.
Eclairage et Machines A hulle dc 1a meilleure

qualité. Commandes de In campagne prompte-
ment exécutées.

10 nov. D. D. MANN, 173, Rue Lemoine.
em—7

Le soussigné, de ln ville de New-York, étant|

AVOCATS & NOTAIRES
 

DOUTRE, DOUTRE€ DOUTRE
Je D"CR. G. D,—B.C.L. J. BTE, D. L.L.B.

AVOCATS,

No. 57,—RUE ST. GABRIEL.— No 57
30 nov, 1800 aa—19

DORION, DORION & GEOFFRION
AVOCATS,

No. 43, RUE ST. VINCENT, No. 43.

AU DEUXIEME.

L'HoN. A. A. DORION, QG. K.
V. P. W. DORION, ECR,,
C. A. GEOFFRION, Ecr.

12 Juin 1847 Jno—62

GUSTAVE A. DROLET
AVOCATS,

No, 30, Rue St. Vincent,

MONTREAL.
lerjuin 1809,

I.

aa—169

Avocat, L. L. B.

RUE ST. VINCENT,

MONTREAL,

M. Cor£ suivra les Coursde St, Jean d'Iberville.
7 sepu 1809, aa—251

NO. 29,

DUHAMEL ET RAINVILLE
AVOCATS,

2m, Rue St. Vincent.

JUSEPH DUHAMEL. H. F. RAINVILLE.
mal 18 152,
 

MEDECINES BREVETEES

   4 MA! ST
Oo + — All genuine has the name
CGAYTION. (xOT * Peruvian Bark,")
blown in the glass, A 22-page pamphlet cent
trae, JP PINSMORE, ruprictor, 36 Dey SL,
New York. Suld by all Druggists.

 

 

ANNONCES DIVERSES,-
AYA PANA

Ire G, HILDEERANT eT C1E,, BorpEAUX.
 

Quelques boîtes de cette délicieuse LIQUEUR

verte et jaune, en pintes et chopines.
A vendre par

JAMES AUSTIN,
Agent.

Coin des Rues st. Paul et St. François-Xavier.

LEON ASHTON et CIE.

COGNAC.

4+0U boites en magasin. Ordres sollicités ponr

ce BRANDY, en barils et en boîtes, pour une con-

signation de Charente au printemps.

JAMES AUSTIN,
Agent.

Coin des Rues St. Paul ef St. Francois-Xavler
Montréal, 20 déc. am—s.

 

E. P. LACHAPELLE, M.D.
RUE ST.CONSTANT, No. 32,

Au coin de la Rue Vitré,
fin—300

SEATEL,
35, GRANDE RUB ST, LAURENT,

VEND

Des Hardes Faites à meilleur

marché que les moins

coûteuses.

Pardessus pure laine - - $6,00

Yes Voyez pour la grande
Vente de Décembre.

4 nov,

 

AVIS AU PUBLIC EN GENERAL.

À l’avenir, le soussigné sera prêt à recevoir tous

les ordres qu’on voudra bien lui donner pourrépa-
rer, Vernir, Pollr et Nettoyer toutes sortes de
Meubles et l’lanos,chez lul où à domicile, si on le
préfère.

La réparation des meubles causant souvent
beaucoup de trouble en les falsant transporter à
I'ateller, parce qu'alors on risque de les endom-
mager ou les briser, le soussigné offre au public

de se rendre à domicile pour faire ces ouvrages.
On promet satisfaction, vu que l’on n’emplolera

que les meilleurs matériaux.

Le soussigné réfère le public à M.'T. D. Hood,

fabricant de pianos, chez qui fl a fait des ouvrages
de ce genre pendant onze ans,
Autres références :—MM. John Pratt, Adolphe

Roy, Laurent et Lafcrce, Mime Joyal, etc.
PIERRE GOSSELIN,
No.85 Rue 8t. Laurent,

Chez M. MELOCHE, Urfavre.
Montréal, 8 Juin 1869, 175.

 

J. IE. DPAVIGNON,
CHIMISTE ET DROGUISTE,

A à vendre les Drogues et les Préparations
Chlimiques cs plus pures,

Teintures, Parfumeries,
et autros articles de tollotte.

Les ordres des marchands de la campagne sont
exécutés très promptement et à des prix excessi-
vement réduits, pour ARGENT COMPTANT,

Dépôt pour la

Poudre à Boulanger de D’Avignon.
Agence Canadienne pour

L'ONGUENT ECLECTIQUE

ET

La Poudre de Santé de Derome
DISPENSAIRE DE LA CITE:

RUE NOTRE DAME.

(Vis-a-vis J. MUSSEN.,)

Montréal, 17 avril 1869

252,

aa—138

A. W. HOLDSTOCK,
PROFESSEUR de DESSIN, PEINTURE, &e.

CoIN DES RUES

CRAIG et St. PIERRE.
21 déc.

    
dans le soubassement de 1"

CHEMINS DE FER
 

XVIIIE ANNEE.

STEAMERS
 

“GRAND TRONC

   

1869—ARRANGEMENTS L'HIVER—1669.
 

Les Trains laissent maintenant la Station Bona-
venture comme suit :

POURL'OUEST:

Express de jour pour Ogsdensburg, Otta-
wa, Brockville, Kingston, Belleville,
Toronto, Guelph, London, Brantford,
Goderich, Buffalo, Détroit, Chicago et
toutes les autres places de l’Ouest à... 9.10 A M

Express de nuit do 8.30 P M
Train Omnibus pour Kingston et les sta-
tions intermédiaires, à.........…. sasce 7,00AM

Trains pour Lachine à 8.00 A.M., 9,80 A.M. 3.00 PM

et 5,00 P. M,

POUR LE SUD ET L'EST.

Train Omnibus pour Island Pond et les
stations intermédiaires ce … 70AM

Express pour Bostou...…...... .…….…. B40AM
Express pour New-York et Bostou vif le
Vermont Central....…..................38UPM

Express pour Island Pond et Gorham.... 200 PM
Express pourNew-York via Plattsburgh,
le Lac Champlain, Burlington et Rut-
land, &.............. sescaverrincasc sec SOUPM

Express de Nuit pour Québec, lsland
Pond, Gorham et Portland, arrêtant
entre Montréal et Island Pond à St. Hi-
laire, St. Hyacinthe, Acton, Richmond,
Sherbrooke, Waterville et Coaticooke,
seulement à.........................010PM
Æ#"Chars dortoirs pour chaque convoi de nuit.

Bagage marqué (checked).
Le steamer Curlotta laisse Portland tous les Sa-

medis Àprès-MIdi (après l’arrivée du train laissant
Montréal le vendredi soir) pour Halifax, Nou-
velle-Ecosse, et retournant le Mercredi,

Il ya à bord un confort excellent pour les pas-
sagers et toutes facilités pour le fret.
Les Vapeurs de la Compagnie Internationale,

qui sont en correspcndance avec le Chemin de Fer
le Grand Tronc, laissent Portland tous les Lundis
et Jeudis à 5 hs. P. M, pour St, Jean, N, B., etc.
On peut se procurer des Billets à toutes les prin-

cipales Stations de la Compagnie.
Pour plus de détails et le temps de l’arrivée et du

départ de tous les trains aux différentes stations,
s'adresser au guichet, Station Bonaventure.

C. J. BRYDGES,
Directeur-Gérant

A VENDRE ET A LOUER

A VENDRE.
Des Drapeaux, Pavillons et Union Jacks, Gou-

dron, Poix pourToits, Étoupe, Cordage,Agrès
en fli d’Archal, Canevas, Huiles, Peintures,
Étamines, Lampes, Suif, Caoutchouc, An-
cres et Chaînes.

P, 8, ROSS ET FRÈRE,

10, Rue des Sœurs-Grises

  

Montréal, 7 avril 1869—1

 

 

 

Montréal, 9 juin 1869.

COMMERCE
SPECIALITE D’ARTICLES

EMPLOYÉS DANS LES

Maisons Religieuses, Séminaires, Lycées.

Colléges, Pensions et Ecoles

J. B. ROLLAND & FILS,
Libraires-Editeurs,

Ont l’assortiment Je plus complet de Livres
Classiques, Paplers, Cahiers et Modèles d'Ecritu-
re, stres, Portes-Plumes et Plumes Métalli-
ques, Encre, Ardoises,
à cacheter,

 

  

Euveloppes, Ctres et Pains
Matériel de Baran.ete.

ARTICLES DE DESSIN,
Papters, Cartons, Cahiers, Crayons de Mine,

Pastels, Conté, ete. Régles, Equerres, Estompes,
Gomes Elastiques, Encres Ur et argent. Pin-
ceaux, Portes-Crayons en cuivre, Boîtes mathé-
matiques, Boîtes de couleurs pour Peinture, Mo-
dèles de Dessin Linéaire, Études de Figures,
Oruements, Modèles de Broderies en laine, etc.

CARTES GÉOGRAPHIQUES.
Les cinq partles du Monde, Mappe-Monde,

France, Etats-Unis et Canada. Ces cartes sont
vernies, coltées sur toile et montées sur rouleau.
Les commandes par la poste sont exécutées avec

ponctuaHité,
Jd. B. ROLLAND ET FILS

Rue St. Vincent, 12 et 44.
17 sept. 260

 

POELES! FOURNAISES ! !
LA MAISON

Crevier & Poitras
Invite respectucusementle public à venir exa--

miner son assortiment de POELESDE CUISINE
et de CHAUFFAGE avant de se pourvoir ailleurs
Elle attire spécialement l’attention sur ses

FOURNAISES améliorées & air chaud, qui se
chauffent également avec du Charbon Anthracite
ou Bitumineux, du Coke, Tourbe ou Bois.
Ces Fournaises sont une précieuse innovation

dans le mode de chauffage suivi jusqu'ici; .elles
ont été brevêtées le 6 mat 1867.
Sous le rapport de I’éconoinie, et dans Ia facilité

du chauflage, ces fournaises ne sauralent étre sur
pnssées sinon égalées.
Elles sont construites de façon à ce que la suie

n’engage jamais les conduits, qualité précieuse.
Prix des Fournaises Portatives toutes montées

et prêtes à recevoir les tuyaux à air chaud :—
Pour No.2..........
“ “4.

6 ascsvasy
AUSSI

Fournaises No. 8, pour être entourées
en briques $100.00

CREVIER & POITRAS.

   

“ “

 

« Je soussigné certifie que MM. Crevier et Pol-
tras, marchands, rue Notre-Dame, No, 427, Mont-
réal, ont placé une fournaise d’après leur système

lise St, Pierre etdeux
autres dans 1a malson des R.R. P,P. Oblats et que
toutes les trois fonctionneut de la maniére la plas
satisfaisante.

C. CHARPENEZ, Ptre. Procureur.
13 déc. bm-—29

 

Venant d’arriver par le vapeur

¢¢ Prussian,”

PORTRAITS MICROSCOPIQUES SUR IVOIRE
CHARMES D'OPERA,

DE FEU

l’Hon. Thos. D’Arcy MceGee, M. P.
REV. ASHTON OXENDEN, Evèque de Mont-

réal,
REV. MORLEY PUNSHON,
REV. Dr. MATHIESON,
REV. Dr, TAYLOR,
REV. Dr. JENKINS,
PROF. MoViICAR,
CHS. DICKENS,
PONT VICTORIA.

Seulement 25 centins chacun chez
W. EAVES,

Importateur de Bijouterie,
358, rue Notre-Dame, Montréal.

m—254

GE(. H HAZELL,
CONFISEUR

BOULANGER DE BISCUITS,
EN GROS

No. 6, Rue Bonsecours
MONTREAL.

Montréal, 28 avril 1869, an—142

11 sept.

  

 

La Compagnie de vapeurs Océa-
niques de Montréa)

Ayant le contrat du Gouverne-
ment du Canada pour le trans-
port desMALLESCANADIEN-
NES et AMÉRICAINES,

1869, ARRANGEMENTS D'ETE. 1669.

Les LIGNES de cette Compagnie se com t
des vapeurs en fer de première classe, à double
engin, des chantiers de la Clyde, dont les noms
suivent :
SCANDINAVIAN...8000Tonnes (en ponstraetion)
PRUSS ..3000 do Lt. Dutton RNsv.

- 2700 Capt. Wylie
Capt. A, Aird.
Capt. Brown,
Capt. Ballantine.
Capt. Graham.
Capt. Barclay.
LtBmith, RN R
Capt.” R. 8, Watts.
Capt. Richardson.

o Capt. Trocks.
Capt. Archer.
Capt. Grange.
Capt. Jones,
Capt. Scott.

1207 do Capt. H. Wylie
Capt. Meyllus.

SWEEDEN . Capt. Menzie.
Les VAPEURS de la LIGNE de la MALLE de

LIVERPOOL (faisant voile de Liverpool tous les
JEUDIS, et de Québec tous les SAMEDIS, tou-
chent à Loch Foyle pour débargner et recevoir à
bord leg Passagers et les Mailes venant ou allant
en Irlande ou en Ecosse), doivent être envoyés de
Québec comme suit:

NEST! ree
PRU

   

  
   

R.
NOVA-SCOTIAN ...2300 do
NORTH-AMERICAN.1784 do
DAMASCUS. . d
OTTA

0.

ORIAN..
SSIAN..

 

   

   

 

. Juin
Juin 12

. $702 $0
Pont..... 53 +

Les VAPEURS de la LIGNE GLASGOW (fai-
sant voile de Glasgow tous les MARDIS, et de
Québec pour Glasgow tous les JEUDIS), doivent
être envoyés de Québec comme suit:

OTTAWA....02csscansss se sac sance»
ST. DAVID... .
ST. ANDREW
ST. PATRICK.
DAMASC 8...
  

   

 

Zème Cabine; 40
Pent... o.oo Cees 2

11 y a à bord de chaque vaisseau un cbirurgien
expérimenté.
On ne pourra assigner les chambres avant
u’elles ne soient es.
ourle b e et autres détails, s'adresser à Port-

land à J. L. FARMER ou & HUGH et ANDREW AlL-
LAN; à Québec & ALLANS, RAE et Cle,; au Hi.
vre, 8 JOHN M. CURRIE, No. 21 Quai d’Orléans ;
à Paris, A GUSTAVE BossANGE, 25 Qual Vollaire;
à Anvers, à AUG. SCHMITZ et Cle; à Rotterdam
à G. P. ITTMANN et Zoom; a Humburg, à W.

NE, 17 rue Grace-church; à Glasgow, à JAMES el
ALEX. ALLAN, 70 rue Great Clyde; à Liverpool,
chez les frères ALLAN, rue James ou chez

H. & A. ALLAN,
Coin des rues Youville et Common.
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TRANSPORT DES MALLES
 

 

 

  

Distribuées, MALLES, , Levees.

A, M.P. M.! ONTARIO. (AM P.M

8.00. Ottawa,p. chemin de fer(a), 7.30; 6.00
8.00. {Province d’Ontario. .....{a) 7.30] 6.30

5 Rivière Ottawa p. vapeur. 6.001...

QUEBEC.

| Chemin de fer Arthabaska
8.00|......|__ etTrois-Rivières.…..…….…....... | 7,00
11.00... Do Caug. et Hemmingford .....| 3.3)

Chemin de fer Montréal,
8.00{ 2,00] Sherbrooke et 1. Pond... 6.00:1157

Cité de Québec p. chemin
8.00}. J _deferetAPEst........... ....] 7.06
8.00(...... Cité de Québec p. vapeur .....[ 6.10

Chemin de fer Richmond
8.00...... et Québee.......... errant raeae 7.00

10.00]. ..... Do St. Jean et Rouses’ Pt.. .....| 3.30
Shefford et la Jonction du

10.001. ..... | cheminde fer Vt......... ..... 3,30

; MALLES LOCALES,
9,30...., .;Benuharnois..........

    Chambly(aussi 6 a.m
ésaire

   
     

   
    

ÉLachine -} 7.00; 3,30
.{Laprairie et St. Lambert. .!.... «| 1,15

nguefl. .................. 6. 2.00
New Glasgow, Sault au Ré.

anne 5.15|__ collet et Terrebonne... 7.00j.. …
8.30] 5.00 Pointe St. Charles......... 8.301 5,00

St. Eustache, St. Laurent
Bi... et St. Martin.............. 7.00...

St. Jérôme, Ste Rose et Ste
ET 245, Thérése................... 7.00.

t. Jean et Station St. Ar-
8&10!...... MAnd ....…0.-0000200 0 sus 8.00 3.30

Trois-Rivières par Ja Rive
8.001... | Nord...loon 1,50

PROV. MARITIMES.

.|N. Brunswick et Isle P. E. 4 +35

-}| Halifax, N.-E.. 3 1.15
A 7.00

A Chaque mallé pour Ha-
lifax, d’où se fait l’expédi-
tion à l'arrivée des va-
peurs de New-York, com-
prend celle de T.-Neuve. 7.00

| ETATS-UNIS.

| Albany, Boston, Buffalo,’
8&10..... Burlingion, N. York, &c.' 5.50

-|I, Pond Portland.. sone Lat
Etats de l’Ouest :  

+

INDES OCCIDENTALESY |
Lettres,&e,payées d'avance vid New.) |
York, sont expédiées chaque jour a
New York d’où partent les :mutres |
malles, !

Pour Havane et Indes _Occidentales, «:- +
vid Havane, tous les Jeudis P, M.

Pour St. Thomas, les Indes Occiden-
tales et Brézil, le 23ème jour de
chaque mois.

GRANDE BRETAGNE,

3.30

Par la Ligne Canadienne, Vendredi..... .... J 7.00
Par do Cunard : vid N.-Y,, Lundi........i.....| 3.30
Par Brème(si l'adresse le ’  comporte) vid N.-Y......Mardi........ areas 3.30
a) Les sacs de 1a malle pour les chars pour Onta-

rio sont ouverts de 8.10 a.m. 4 7.10 p.m.
Do do pourl,P.R ouvertsjusqu'a 1.40 p.m,

 
Les lettres enregistrées doivent être déposées 15

minutes avant la fermeture des malles.
Les boîtes à lettres dans les rues sont visitées à

20:80 AM, 1.15, 5.45 et 9.00 P.M. Le Dimancho à
00 P.M.

 

OCCULISTE & AURISTE

DR. L. O. THAYER,
Le célèbre OCULISTE et AURISTE du Collé-

ge McGill, peut étre consulté tous les jours au
No. 153, Grande Rue St. Jacques.
Mile, M. A. Hyde, Alburg Springs, Vermont,

devenue aveugle par inflamatior, renvoyée gué-
rie; M. P, MeGrath, Clinton, N. lui a rendu
la vue par l’extraction d'un morceau de fer dans
1a cataracte de 'ceil.
À. Lacoste, N. Y., tumeur sur la paupière gué-

rie. Mlle Deschamps, Bt. Paul, œil artificiel posé,
qu'on ne peut distinguer de l’œil sain ; M. J. Croil,
de Cornwall, sourd'de l’orellle droite, guéri; J.

Pigeon, village St, Jean-Baptiste, yeux lou.
ches guéris ; Mlle Hurty, Lacolle, méme guérison.
30 avril, an —144

Compagnie d’hnile kerosene de
Portland.

Le soussigné ayant été nommé agent pour la
COMPAGNIE D'HUILE KEROSENE DE
PORTLAND, en remplacement de M. JOHN
RHYNAS, qui a abandonné le commerce d'huile,
est prêt à resevoir des ordres soit pour livrer de
l'hutle de son fonds, on pour en importer.

W. D. MCLAREN,
217 rue St. Laurent.

cm=300.

 

3 Nov. 1860.

ATEZ-VOUSde commander vos CARTES
DE VISITE à Pimprimerls du PAYS, |)

Rue Dollard, On vient d'y reçovoir d'Europe tou
ce qu’il y a de plus élégant en caractères spéciale-
ment adaptés À ce genre d'impression. Venez
de suite et soyez certain d’avoir une carte mioux
faite et À meilleur marché qu’afilenrs. 

L au matériel de cet établisse-

GrBsoN et HUGo; à Belfast, à CHARLEY €L MAL-
COLM ; à Londres, à MONTGOMERIE €t GREENHOR-

aux Annonceurs.

No. 50.

IMPRIMERIE
nr

JOURNAL “IB PAYS®
134, RUE ST. JACQUES

MONTREAL

Les additions considérables faites

 

ment, permettent aux proprié-
taires de solliciter du Public su
plus large part d’encourage-
ment. Le Département des
Presses renferme aujourd’hui

QUINZE PRESSES À VAPEUR
SORTANT DEs

PREMIERES

Fabriques des Etats - Unis

Ce nombre considérable de Pres.
ses représente un tirage régu-

lier d’au-delà de

30,000

IMPRESSIONS PAR JOUR
Le Département de la Compu-

sition renferme ce qu’il y a de
.plus recherché en fait de cava
tères de fantaisie, — ce qui «
publie de plus nouveau, tant en
Europe qu’aux Etats-Unis.

 

Ta Presse

‘a été unanime dans ses éloges à
notre égard, et il suffit de

mentionner que nous
avons remporté

CINQ PREMIERS PRIX
aux Expositions de 1865-66 ct

1868-69, pour faire admettre
par tous, la supériorité

de nos impressions.

Le Personnel de notre Etu-
blissement se compose des ouvriers
typographes les plus habiles «du
pays.

JOURNAL PUBLIÉ PAR

LA COMPAGNIE

D'IMPRIMERIE ET DE PUBLIGATIO\
DU CANADA

PARAIT A DEUX EDITIONS

Quotidienne |Hebdomadair

BUREAUX:

12, RUE DOLLARD 12
Cotmde la Rue St. Jacques,

MONTREAL:

 

CONDITIONS D'ABONNEMENT

Strictement payable d'arauvr.

Edition Quotidienne :—An Ca-
nada, un an, $6 : six mois, $3.

Edition Hebdomadaire :—An
Canada, un an, $2 ; six mois, 31.

Pour les Etats-Unis: Edition
Quotidienne, un an, 87.50 en or:
Edition Hebdomadaire, un an,
$2.50 en or ou l’équivalent en
Greenbacks. Les frais de port
inclus dans les deux cas.
GLes abonnements datent

du ler et du 15 de chaque mois
On ne reçoit pas d'abonnement
pour moins desix mois. Les frais
de poste sont à la charge de l'a
bonné. On adresse les lettres el
communications au bureau du
Pays, Rue Dollard, 12.

 

ANNONCES

Première insertion, 7 centins
par ligne ; chaque insertion sul
séquente, 2 centins par ligne.
Le carré de 20 lignes, $40 pour
l’annèe et $25 pour six mois, le
demi-carré de 10 lignes, $25 pour
l’année et $15 pour six mois.
avec le privilége d’un change
ment mensuel. Adresses pr
fessionnelles n’excédant pas *
lignes, $10 pour l’année, $6 pour
six mois et $2 pour un mois. ,Ç

Kecs-Toute annonce envoyee
sans être accompagnée d’unordi
mentionnant le nombre d’inser-
tions sera publiée pendant #X
mois.

 

Nous sollicitons respectueusement de
nouveaux abonnements à notre Journal!
La circulation considérable des deuxEi

tions, offre des avantages incantestablrs 
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